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LA FONDATION La Fondation Pierre Elliott Trudeau est un organisme de bienfaisance canadien d’envergure nationale, indépendant  
et sans affiliation politique créé en 2001 par la famille, les amis et les collègues de l’ancien premier ministre pour lui rendre 
hommage. Avec l’appui unanime de la Chambre des communes, le gouvernement du Canada lui a accordé en 2002 un fonds  
de dotation de 125 millions de dollars. Par ailleurs, certains projets de la Fondation profitent du soutien financier de donateurs 
privés. Grâce à ses programmes de bourses d’études doctorales, de prix de recherche, de mentorat et d’interaction publique,  
la Fondation soutient des esprits libres qui se distinguent en s’intéressant aux questions essentielles de notre société. Son  
numéro d’organisme de bienfaisance enregistré est le 895438919RR0001. Faites un don à fondationtrudeau.ca/don.  
NOTRE MISSION Une communauté grandissante s’est formée autour des objectifs de la Fondation. Elle rassemble des gens de grand 
talent, unis par le même désir de rigueur et d’audace, par la même ambition intellectuelle et par le même souci d’appliquer et de 
partager leur savoir au bénéfice du plus grand nombre. Nous croyons que les idées les plus fécondes surgissent quand des 
personnes issues de générations et de disciplines différentes travaillent ensemble à l’analyse d’un problème, quand l’innovation 
technique, scientifique ou politique s’enrichit de considérations sur l’éthique, la géographie, l’histoire ou le droit, et quand l’intel-
ligence des comportements humains s’appuie sur la connaissance approfondie des sociétés et des cultures. Notre institution 
essentielle, au rôle unique et nécessaire, se concentre sur quatre programmes : trois programmes de financement appuyant  
des boursiers, des lauréats et des mentors et un programme d’interaction publique visant l’acquisition, le transfert et l’échange  
de connaissances entre nos récipiendaires et le grand public. Le cycle d’activités annuel de la Fondation s’articule autour de  
ces quatre programmes. NOS THÈMES Nos programmes reposent sur quatre thèmes s’inspirant des vertus incarnées par Pierre Elliott 
Trudeau et tout aussi incontournables pour le Canada et ses citoyens  : → Les droits de la personne et la dignité humaine →  
La citoyenneté responsable → Le Canada dans le monde → Les populations et leur environnement naturel
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La Fondation soutient le dialogue en offrant diverses tribunes pour faciliter les échanges entre des gens issus d’une diversité 
de disciplines sur un vaste éventail de questions d’importance pour les Canadiens. La Fondation fait le pont entre la recherche 
et la pratique, entre les arts et les sciences, entre le milieu universitaire et celui des décisions, entre la société civile et ses 
élus. Elle appuie la multiplication des connaissances, des idées et de l’innovation au service de l’intérêt public. C’est possible 
grâce à l’indépendance de la Fondation – une indépendance intellectuelle, certes, mais aussi une indépendance à l’égard 
du champ politique.

INDéPENDANcE
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La recherche et les travaux universitaires 
dans les sciences humaines et sociales 
nous permettent de comprendre notre 
monde et la place qu’on y occupe. 
C’est grâce à eux que nous découvrons 
qui nous sommes, d’où nous venons, 
où nous allons et comment nous nous 

inscrivons dans l’ensemble de la société 
et l’environnement. Les questions d’utilité 
sociale, d’amélioration économique ou 
environnementale, de justice sociale, de 
relations entre les nations s’abreuvent 
toutes à la source des sciences humaines 
et sociales. La Fondation offre un espace 

unique où toutes les perspectives sur 
une question peuvent être exprimées, 
testées et débattues. La richesse et la 
profondeur du dialogue national sont 
assurées par la préoccupation constante 
de la Fondation de se faire le forum de 
multiples voix, de multiples points de vue.

DIvERSITé
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Au cours de la dernière décennie, la Fondation a élaboré une 
communauté de penseurs et de praticiens exceptionnelle de 
par sa nature interdisciplinaire, intergénérationnelle et 
internationale. Issue de diverses disciplines des sciences 
humaines et sociales, cette communauté offre une source 

intarissable de connaissances, d’expérience et d’expertise 
pour éclairer l’élaboration de nouvelles politiques publiques. 
L’originalité et la créativité des solutions aux problèmes de 
nos sociétés résultent du frottement des disciplines et de 
l’interaction internationale.

ORIgINALITé



DéPENSES EN 2011-2012  

A. Programme de bourses  1 758 662 $
B. Programme d’interaction publique  1 589 653 $
C. Planification et mise en œuvre des programmes  982 105 $
D. Programme de prix de recherche  930 078 $
E. Administration  523 184 $
F. Frais de gestion de placements  333 621 $
G. Programme de mentorat  218 223 $

A
g

F

E
D

c

b

PLAcEMENTS AU 31 AOûT
(valeur marchande)

156 002 742 $
155 609 112 $2010

2011

155 999 677 $2012

RéALISATIONS DE 2011-2012 
NOUS AvONS → NOMMé dix mentors 2012  –  une somme de 350 000 dollars offerte pour dix-huit mois à dix personnalités cana-
diennes de divers horizons qui ont été jumelées aux boursiers de 2010 afin de leur ouvrir les portes de leurs réseaux de  
politiques publiques. Le programme de mentorat comptait cette année 20 mentors actifs. SéLEcTIONNé quinze boursiers Trudeau 
2012  –  un engagement de 2,7 millions de dollars sur trois ans pour appuyer quinze doctorants canadiens et étrangers engagés 
et sur le point de devenir des leaders nationaux et internationaux. Cette année, la Fondation a soutenu 62 boursiers. NOMMé 
quatre lauréats Trudeau 2012, dont un lauréat Trudeau en résidence « national » – un investissement de 900 000 dollars sur 
trois ans pour des intellectuels canadiens exceptionnels qui se sont démarqués grâce à leur recherche, leur créativité et leur 
engagement social. La Fondation appuyait cette année 13 lauréats. ORgANISé huit événements majeurs d’interaction publique, en 
plus de 17 autres événements organisés par les membres de la communauté Trudeau ou avec d’autres partenaires, comman-
dités par la Fondation. POURSUIvI la mise en œuvre des recommandations du comité de sages et des orientations stratégiques 
formulées dans le Plan stratégique de 2010-2015. STAbILISé le roulement de personnel et fait des choix d’embauche judicieux. 
APPUYé les efforts de diffusion des connaissances, notamment en publiant le troisième volume des Cahiers de la Fondation 
Trudeau. évALUé ET PROLONgé le programme de financement de quatrième année pour les boursiers. AMORcé un processus d’évalua-
tion du programme des prix de recherche Trudeau afin de favoriser la participation des lauréats et de leur leadership intellectuel 
dans les activités de la Fondation. FAIT appel aux services d’une nouvelle agence de relations publiques pour accentuer le profil 
et la visibilité de la Fondation ainsi que l’important travail des récipiendaires. APPROFONDI les discussions avec la Société de la 
Fondation Trudeau pour appuyer un réseau d’anciens mentors, boursiers et lauréats. EFFEcTUé une étude de faisabilité des initia-
tives pour la campagne de financement. TRAvAILLé de concert avec un ancien recteur d’université pour accélérer la mise en place 
du parrainage de nouvelles bourses en partenariat avec trois universités canadiennes.
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Après douze ans à la tête du conseil de la Fondation Pierre 
Elliott Trudeau, le temps est venu de céder ma place à la 
relève. Je suis heureux de vous annoncer que la Fondation a 
trouvé un successeur en M. John H. McCall MacBain qui est 
devenu président du conseil d’administration en novembre 
2012. Cela dit, j’ai l’intention de continuer à siéger à 
l’assemblée des membres et au conseil d’administration de 
la Fondation à titre de représentant familial aussi longtemps 
que mes services seront nécessaires. 

Nous pouvons être très fiers de l’organisation que nous avons 
créée. Nous avons mis en place un programme unique tout 
en faisant croître le fonds de dotation original de 125 
millions de dollars à un actif qui atteint aujourd’hui 156 
millions de dollars selon les derniers états financiers.

Je profite de cette occasion pour vous remercier de votre 
engagement soutenu envers les sciences humaines et 
sociales au Canada et, plus particulièrement, de votre apport 
à l’avancement de la mission de la Fondation. Nous soute-
nons des personnes exceptionnelles, dont les contributions 
remarquables aident à trouver des solutions à des enjeux 

d’importance pour les Canadiens et les Canadiennes. Ces 
efforts permettent à la Fondation de trouver des réponses 
aux défis sociaux actuels et à venir, grâce au travail des 
mentors, des lauréats et des boursiers Trudeau, et de 
partager ces connaissances avec nos concitoyens lors des 
événements d’interaction publique qui offrent un forum idéal, 
et hors pair, pour débattre ces questions.

Je suis profondément reconnaissant envers les administra-
teurs, les membres, le personnel et les partenaires de la 
Fondation pour le soutien, l’engagement et le dévouement 
qu’ils ont démontrés à maintes reprises au cours de mon 
mandat. Ensemble, nous avons créé et développé la Fonda-
tion, qui est devenue bien plus qu’un hommage à la vie et à 
l’œuvre de notre regretté ami Pierre Trudeau. 

Alors que nous planifions l’organisation du 10e colloque 
annuel sur les politiques publiques à Montréal en 2013, la 
Fondation jouit d’un statut d’organisation indépendante, 
crédible et de grand renom. Cette réussite, pour laquelle une 
grande part du mérite vous revient, est digne de célébration.

Me Roy L. Heenan, O.C., 
Ad.E., est l’un des membres 
fondateurs de la Fondation 
Pierre Elliott Trudeau. Il en 
a été le président du conseil 
depuis 2001. Le président 
de la Fondation, de même 
que le personnel, les 
membres et les administra-
teurs remercient chaleureu-
sement Me Heenan pour son 
dévouement inestimable 
au développement de 
la Fondation.

PASSER LE FLAMbEAU 

MESSAgE DU PRéSIDENT 
SORTANT DU cONSEIL
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UN NOUvEAU cHAPITRE

C’est pour moi un grand honneur de présider le conseil 
d’administration de la Fondation Pierre Elliott Trudeau.  
Je remercie les membres et les administrateurs pour la 
confiance qu’ils me témoignent ainsi. Je souligne également 
la contribution de Roy L. Heenan qui, comme président-
fondateur du conseil, a permis la transformation de la 
Fondation, de ses origines à ce qu’elle est aujourd’hui. 
J’espère mettre en place certaines idées nouvelles, mais j’ai 
l’intention de m’inscrire dans la continuité de l’héritage solide 
légué par mon prédécesseur et le travail exemplaire de 
Pierre-Gerlier Forest et son équipe.

Pourquoi la Fondation me tient-elle à cœur? D’abord et avant 
tout parce que je crois fermement en l’éducation et au 
soutien à l’éducation. Je sais par exemple que si je n’avais 
pas eu le privilège d’obtenir une bourse Rhodes, je ne serais 
pas là où je le suis aujourd’hui.

Plus particulièrement, la Fondation Pierre Elliott Trudeau est 
une organisation unique dédiée à soutenir des gens excep-
tionnels – de brillants doctorants, des intellectuels réputés et 
d’éminentes personnalités canadiennes – qui contribuent à 
résoudre des questions essentielles de la société, ici et 
ailleurs. Je crois que les bourses doctorales Trudeau, les prix 
Trudeau, le mentorat Trudeau et le programme d’interaction 
publique Trudeau ont la possibilité d’améliorer de manière 
significative la vie des Canadiens. Je crois de plus que 
l’indépendance, la diversité et l’originalité de la Fondation 
sont essentielles à sa durabilité. Je sais qu’après plus de dix 
ans d’activité, le temps est venu d’évaluer les retombées de 
la Fondation et pas seulement ses processus et son potentiel.

Parmi les sujets auxquels je m’intéresserai particulièrement 
au cours de mon mandat se trouvent la situation financière 
de la Fondation et sa pérennité, compte tenu de l’état actuel 
des marchés et des faibles taux de rendement. J’aimerais 
entreprendre une collecte de fonds afin de solidifier le fonds 
de dotation et d’assurer l’avenir des programmes. Je souhaite 
par ailleurs réaffirmer le statut de la Fondation comme 
organisme national et indépendant, si possible avec l’aide 
de nouveaux administrateurs d’horizons divers.

Bien que je sois nouveau au sein de la Fondation, j’ai la 
ferme intention de mettre à contribution mon expérience 
acquise dans le milieu des affaires et comme administrateur 
du fonds Rhodes. Je suis prêt à investir temps et énergie 
pour soutenir la Fondation dans la prochaine phase de son 
développement. L’engagement des membres, du conseil, 
du personnel et des collaborateurs de la Fondation sera 
indispensable à la réalisation de ce projet.

John H. McCall MacBain   
Président du conseil 
d’administration 

MESSAgE DU PRéSIDENT
DU cONSEIL
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Être indépendant ne signifie pas qu’on puisse faire tout ce 
qu’on veut… Bien que la Fondation, après quelque onze 
années d’existence, soit encore dans son adolescence, il y a 
longtemps qu’elle s’est pliée à ce principe de réalité. Les 
promesses faites au moment de la création de l’organisation 
ont été scrupuleusement tenues et tous les engagements ont 
été respectés, qu’ils soient issus du partenariat original avec 
le gouvernement du Canada ou des ententes conclues au fil 
de notre développement.

Cette indépendance réfléchie, nous y tenons pourtant. Elle 
nous a permis de suivre les voies difficiles de l’excellence et 
de l’originalité sans chercher à plaire à tel ou tel groupe, sans 
sacrifier à la mode ou aux pressions du moment. Nous avons 
pu soutenir les meilleurs étudiants et les meilleurs cher-
cheurs, rassembler aussi les meilleurs praticiens, sans autre 
limite que celle de nos moyens financiers. Ce que nous 
appelons la « communauté Trudeau » s’est bâti en puisant à 
ses propres forces, avec pour seule exigence celle de 
formuler des idées neuves et de répondre à des questions 
concrètes et pressantes.

Le noyau initial de cette communauté était constitué 
majoritairement de juristes, de philosophes, de politologues. 
Nous avons élargi sans cesse nos horizons, en intégrant à 
nos recherches et à nos débats les perspectives issues d’un 
large éventail de disciplines. Nos boursiers et nos lauréats 

proviennent de domaines aussi différents que l’économie et 
la théologie, les arts de la scène et l’ethnologie, la littérature 
et le droit. Nous avons aussi encouragé la diversité des 
points de vue et des approches.

La diversité se manifeste aussi dans les parcours intellec-
tuels et professionnels des personnes qui s’associent à 
la Fondation. Cela se joue dans le passage d’un champ de 
recherche à un autre, ou dans l’expérience d’un terrain 
particulièrement difficile ou risqué, en contraste avec la vie 
académique, ou encore dans la décision de vivre à cheval 
entre la recherche et l’engagement public. De manière plus 
prévisible, cela se joue dans la pluralité des cultures, des 
générations, des sensibilités idéologiques ou même 
artistiques. 

Ce serait déjà un résultat digne d’être noté que d’être 
parvenu à contenir cette énergie et d’avoir instauré les 
conditions propices à la discussion et au travail commun. 
Mais la communauté Trudeau donne aussi l’exemple de 
l’action, de cent manières différentes. Il faut dire qu’elle a 
profité, depuis les tout premiers débuts, du leadership 
exceptionnel d’un homme qui incarne à merveille la 
rencontre de l’intelligence analytique et du souci pratique. 
Me Roy Heenan a choisi de laisser à un autre la présidence 
de notre conseil. Qu’on sache qu’il fut et qu’il demeure le 
premier et le plus inspirant des mentors Trudeau.

ÊTRE INDéPENDANT

Pierre-Gerlier Forest, Ph.D., FCAHS
Président

MESSAgE DU PRéSIDENT 
DE LA FONDATION
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APPUYER LE TRAvAIL DE TERRAIN ORIgINAL 

Les bourses doctorales Trudeau sont les bourses les plus 
prestigieuses au Canada pour les sciences humaines et 
sociales. Les récipiendaires sont des doctorants canadiens 
ou de l’étranger qui font preuve d’excellence académique, 
d’un intérêt pour les politiques publiques et d’une volonté 
d’apprendre dans un contexte multidisciplinaire. Ils arrivent 
avec des idées originales et la Fondation leur permet de les 
mettre à l’épreuve. 

Les bourses doctorales Trudeau soutiennent la recherche 
interdisciplinaire, le travail de terrain original et les déplace-
ments. Elles permettent également aux boursiers Trudeau 
d’interagir avec la communauté Trudeau, qui représente un 
réseau exceptionnel de leaders et de personnalités actives 
dans les affaires publiques. La diversité de leur expérience 
conjuguée au soutien de la Fondation permet aux boursiers 
Trudeau de formuler des solutions originales aux questions 
pressantes de nos sociétés.  

Daniel Werb cherche à prévenir l’utilisation de drogues 
injectables par les jeunes itinérants à Vancouver. Il étudie 
au doctorat en épidémiologie et biostatistique à l’Université 
de la Colombie-Britannique. Sa recherche reflète la 
diversité de son parcours professionnel – en littérature 
anglaise, en philosophie et en communications – et son 
espoir de réduire les inégalités sociales et de santé que 
vivent les populations affectées par le VIH-sida et l’accoutu-
mance. La bourse Trudeau lui permet d’apprendre sur les 
politiques de prévention en place dans divers pays et d’y 
contribuer. « Alors que je concentre ma recherche sur 
l’identification des facteurs de risque liés à l’utilisation des 
drogues dures chez les jeunes de la rue au Canada, le 
soutien de la Fondation m’assure que je pourrai transposer 
ma recherche à d’autres contextes, collaborer avec d’autres 
chercheurs s’attardant à ces questions ailleurs dans le 
monde et faire avancer l’élaboration de politiques qui 
pourraient éviter que des jeunes vulnérables commencent à 
consommer », dit Daniel.

Florence Larocque cherche à expliquer dans quelle mesure 
les droits à l’eau et à l’électricité sont effectivement 
garantis en Amérique latine et en Europe de l’Ouest. Dans 
le cadre de ses études doctorales en science politique à 
l’Université Columbia, elle doit évaluer l’accès, le prix et la 
qualité de ces services. Il lui est donc nécessaire de se 
rendre sur le terrain où elle rencontre également des 
experts et des praticiens internationaux. Florence affirme 
que l’attrait de sa bourse doctorale Trudeau tient aussi au 
fait qu’elle valorise son projet de recherche pour son utilité 
sociale, pour son apport possible aux politiques publiques. 
Elle ajoute : « La communauté Trudeau réunit des gens 
engagés et passionnés, qui partagent ma soif de justice 
sociale et qui soutiennent l’objectif moins académique de 
mon projet doctoral : celui de mieux comprendre les 
politiques ayant des conséquences sur les inégalités 
sociales, pour que les impacts sociaux soient adéquatement 
pris en compte dans les décisions de politiques publiques. »

PROMIS AU LEADERSHIP

Chaque année, la Fondation attribue jusqu’à quinze bourses 
à des doctorants qui font des recherches sur de grandes 
questions touchant un ou plusieurs des quatre thèmes de la 
Fondation. Les boursiers Trudeau sont très actifs dans leurs 
domaines et sont promis à une renommée tant sur la scène 
nationale qu’internationale. Ils sont non seulement invités à 
travailler avec les mentors et les lauréats, mais l’interaction 
avec la communauté Trudeau, les sphères non universitaires 
et le grand public est un élément essentiel du programme. 
Découvrez la suite à fondationtrudeau.ca/bourses.
 

— 
241 candidatures ont été examinées dans le cadre 
du concours de 2012 
— 
L’appel de candidatures de 2012 s’est ouvert en 
octobre et clos en décembre 2011 
— 
Les doctorants du Canada et de l’étranger ont posé 
leur candidature auprès de leur université respective  
— 
Les universités ont soumis à la Fondation jusqu’à 6 
ou 8 de leurs meilleurs dossiers
— 
La présélection et les entrevues ont été effectuées 
par des comités externes
— 
15 boursiers ont été nommés en 2012
— 
Les noms des boursiers ont été annoncés par voie 
de communiqué le 15 mai 2012
— 
Les bourses doctorales Trudeau 2012 ont 
commencé à être versées le 15 août 2012
— 
La valeur annuelle est de 60 000 dollars par année 
par boursier (y compris une allocation de voyage et 
de recherche de 20 000 dollars)
— 
La Fondation a soutenu 143 boursiers Trudeau 
à ce jour

« Grâce au travail 
exemplaire de la 
Fondation, j’ai eu la 
chance de côtoyer une 
communauté diverse et 
mouvante et d’être 
inspiré par l’engagement 
collectif de ses membres 
à travailler d’arrache-
pied afin d’accroître 
ma propre compréhension 
de la situation et la 
réponse de la société à 
la transmission du VIH 
chez les populations 
vulnérables à la 
toxicomanie. »  

Daniel Werb, boursier Trudeau 
2012 à l’Université de la 
Colombie-Britannique

LES bOURSES 
DOcTORALES TRUDEAU
L’excellence incarnée : le boursier 
Trudeau 2006 Prateep Nayak 
(Université du Manitoba) a reçu la 
Médaille académique du Gouverneur 
général pour ses succès universitaires 
exceptionnels. 
 

Solutions à l’œuvre : inspirés par les 
travaux de la boursière Trudeau 2011 
Zoe Todd sur l’architecture autochtone, 
des architectes cherchent à accroître la 
marque de la population autochtone 
dans les arts et les édifices de la ville 
d’Edmonton.  
 

La vie après la bourse Trudeau :  
la boursière Trudeau 2003 Pascale 
Fournier, vice-doyenne à la recherche  
et professeure agrégée à la Faculté de 
droit de l’Université d’Ottawa, est 
devenue titulaire d’une chaire de 
recherche sur le pluralisme juridique  
et le droit comparé.

Vif intérêt : les idées des boursiers 
Trudeau ont fait l’objet d’un grand 
nombre de publications cette année 
encore. Par exemple, The Mark a publié 
un article de Kathryn Chan sur la 
réforme des organismes de bienfaisance 
canadiens et un article de Simon 
Collard-Wexler à propos des institutions 
libyennes et de la richesse issue de 
l’industrie pétrolière. 
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Megan Daniels  
Archéologie, Stanford University

Megan étudie la manière dont 
les civilisations anciennes utili-
saient la religion pour atténuer 
les différences culturelles.

Kerri Froc   
Droit, Université Queen’s

Kerri croit qu’une disposition 
peu invoquée de la Charte 
canadienne des droits et 
libertés pourrait contribuer à 
résoudre des iniquités comme 
la sous-représentation des 
femmes en politique.

Matthew Gordner   
Science politique, Université de 
Toronto

Matthew analyse des événe-
ments comme le « printemps 
arabe » pour mieux compren-
dre comment les courants 
intellectuels et politiques ont 
façonné les conceptions 
islamiques de la démocratie.

Steven Hoffman   
Politiques en santé, Harvard 
University

Steven souhaite qu’on utilise les 
avancées canadiennes en santé 
publique pour résoudre des 
questions de santé mondiale.

 Nathan Andrews   
Science politique, Université de 
l’Alberta

Nathan est un étudiant d’origine 
ghanéenne qui étudie les effets 
de l’exploitation minière dans 
son pays.

Sara Angel  
Histoire de l’art, Université de 
Toronto

Sara défend l’idée que les 
nouvelles technologies pour-
raient permettre aux musées 
de rehausser leur pertinence et 
leur popularité.

Gabrielle Bardall   
Science politique, Université de 
Montréal

Gabrielle est une étudiante 
d’origine américaine qui 
s’intéresse à la violence entou-
rant les élections en Afrique 
subsaharienne.

bOURSIERS 
TRUDEAU 2012
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Carla Suarez  
Science politique, Université 
Dalhousie

Carla étudie la résilience des 
jeunes du Soudan du Sud face 
à la guerre civile.

Kerrie Thornhill  
Géographie et environnement, 
Oxford University

Kerrie évalue l’efficacité des 
programmes sociaux visant 
à prévenir la violence envers 
les femmes dans des villes 
ravagées par la guerre, dont 
Freetown (Sierra Leone) et 
Monrovia (Liberia).

Daniel Werb  
Épidémiologie et biostatistique, 
Université de la 
Colombie-Britannique

Daniel cherche à prévenir 
l’utilisation de drogues inject-
ables par les jeunes itinérants 
à Vancouver.

Katrin Wittig  
Science politique, Université 
de Montréal

Katrin est une étudiante 
d’origine allemande qui 
s’interroge sur la transformation 
de groupes rebelles en partis 
politiques dans l’Afrique des 
Grands Lacs.
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Lisa Kerr  
Droit, New York University

Lisa cherche à repenser les 
pratiques judiciaires actu-
elles en mettant l’accent 
sur la qualité d’une peine 
d’emprisonnement, plutôt 
que sur sa durée.

Florence Larocque    
Science politique, Columbia 
University

Florence examine la façon 
dont les services tels que l’eau 
potable et l’électricité sont 
considérés dans les politiques 
publiques : comme des biens 
ou comme des droits?

Nehraz Mahmud  
Anthropologie, Université 
Memorial de Terre-Neuve

Nehraz s’intéresse aux barrières 
empêchant l’accès des femmes 
à la propriété au Bangladesh.

Michael Pal   
Droit, Université de Toronto

Michael examine l’effet des 
lois électorales sur les partis 
politiques et l’exercice de la 
démocratie au Canada.



2008 
Maria Banda, University of Oxford et Harvard University 
Jonathan Beauchamp, Harvard University 
Andrée Boisselle, Université de Victoria 
Julia Christensen, Université McGill 
Lisa Freeman, Université de Toronto 
Xavier Gravend-Tirole, Université de Montréal et Université 
de Lausanne 
Shauna Labman, Université de la Colombie-Britannique 
Mark Mattner, Université McGill 
Daina Mazutis, Université Western 
Nicholas Rivers, Université Simon Fraser 
Irvin Studin, Université York 
William Tayeebwa, Université Concordia 
Christopher Tenove, Université de la Colombie-Britannique 
Alberto Vergara Paniagua, Université de Montréal 
Lilia Yumagulova, Université de la Colombie-Britannique

2007
Alexander Aylett, Université de la Colombie-Britannique 
Sherri Brown, Université Simon Fraser 
Elaine Craig, Université Dalhousie 
Lucas Crawford, Université de l’Alberta 
Jessica Dempsey, Université de la Colombie-Britannique 
Sarah Kamal, London School of Economics and Political Science 
Kristi Kenyon, Université de la Colombie-Britannique 
Leah Levac, Université du Nouveau-Brunswick 
Jason Morris-Jung, University of California, Berkeley 
Geneviève Pagé, Université de Montréal 
Kate Parizeau, Université de Toronto 
Joshua Lambier, Université Western 
Jennifer Langlais, Harvard University 
Myles Leslie, Université de Toronto 
Emily Paddon, University of Oxford 

2006
Michael Ananny, Stanford University 
Catherine Bélair, Université Laval 
Christine Brabant, Université de Sherbrooke 
May Chazan, Université Carleton 
Rajdeep Singh Gill, Université de la Colombie-Britannique 
Lisa Helps, Université de Toronto 
Kate Hennessy, Université de la Colombie-Britannique 
Dawnis Kennedy, Université de Toronto 
Alexis Lapointe, Université de Montréal et Paris X Nanterre 
Jason Luckerhoff, Université Laval 
Prateep Nayak, Université du Manitoba 
Taylor Owen, University of Oxford 
Meredith Schwartz, Université Dalhousie 
Samuel Spiegel, University of Cambridge 
Pierre-Hugues Verdier, Harvard University 

2005
David R. Boyd, Université de la Colombie-Britannique 
Marie-Joie Brady, Université d’Ottawa 
Caroline Caron, Université Concordia 
Kevin Chan, Harvard University 
Astrid Christoffersen-Deb, University of Oxford 
Lilith Finkler, Université Dalhousie 
Aliette Frank, Université de la Colombie-Britannique 
Christian Girard, Université de Montréal 
Fiona Kelly, Université de la Colombie-Britannique 
Amy Z. Mundorff, Université Simon Fraser 
Vincent Pouliot, Université de Toronto 
Emma J. Stewart, Université de Calgary 
Sonali Thakkar, Columbia University 

2004
Jillian Boyd, Université de Toronto 
Ken Caine, Université de l’Alberta 
Colleen M. Davison, Université de Calgary 
Nora Doerr-MacEwen, Université de Waterloo 
Margarida Garcia, Université du Québec à Montréal 
Robert Huish, Université Simon Fraser 
Alenia Kysela, Université de Toronto 
Patti-Ann LaBoucane-Benson, Université de l’Alberta 
David Mendelsohn, Université McGill 
Alain-Désiré Nimubona, HEC Montréal 
Rebecca Pollock, Université Trent 
Karen Rideout, Université de la Colombie-Britannique 
Louis-Joseph Saucier, Université du Québec à Montréal et Paris I 
Panthéon-Sorbonne 
Grégoire Webber, University of Oxford 

2003
Caroline Allard, Université de Montréal 
Anna-Liisa Aunio, Université McGill 
Jay Batongbacal, Université Dalhousie 
Pascale Fournier, Harvard University 
Julie Gagné, Université Laval et École des hautes études en 
sciences sociales 
Ginger Gibson, Université de la Colombie-Britannique 
D. Memee Lavell-Harvard, Université Western 
Robert Leckey, Université de Toronto 
James Milner, University of Oxford 
Robert Nichols, Université de Toronto 
Anna Stanley, Université de Guelph 
Sophie Thériault, Université Laval 

2011
Hassan El Menyawi, New York University
Alana Gerecke, Université Simon Fraser
Claris Harbon, Université McGill
Sébastien Jodoin, Yale University
Brent Loken, Université Simon Fraser
Alexandra Lysova, Université de Toronto
Johnny Mack, Université de Victoria
Mélanie Millette, Université du Québec à Montréal
Danielle Peers, Université de l’Alberta
Graham Reynolds, University of Oxford
Lara Rosenoff-Gauvin, Université de la Colombie-Britannique
Marina Sharpe, University of Oxford
Zoe Todd, University of Aberdeen
Laure Waridel, Institut de hautes études internationales et 
du développement 

2010 
Adolfo Agundez Rodriguez, Université de Sherbrooke
Karina Benessaiah, Arizona State University
Nathan Bennett, Université de Victoria
François Bourque, King’s College London
Amanda Clarke, University of Oxford
Libe Garcia Zarranz, Université de l’Alberta
Lisa Kelly, Harvard University
Michelle Lawrence, Université Simon Fraser
Scott Naysmith, London School of Economics and Political Science
Leila Qashu, Université Memorial de Terre-Neuve
Rosalind Raddatz, Université d’Ottawa
Émilie Raymond, Université McGill
Simon Thibault, Université Laval et Sorbonne Nouvelle-Paris 3
Joël Thibert, Princeton University
Erin Tolley, Université Queen’s

2009 
Martine August, Université de Toronto
Jonas-Sébastien Beaudry, University of Oxford
Magaly Brodeur, Université de Montréal
Kathryn Chan, University of Oxford
Isabelle Chouinard, Université de Montréal
Simon Collard-Wexler, Columbia University
Christopher Cox, Université de l’Alberta
Tamil Kendall, Université de la Colombie-Britannique
Jean-Michel Landry, University of California, Berkeley
Laura Madokoro, Université de la Colombie-Britannique, 
campus Okanagan
Lindsey Richardson, University of Oxford
Mark Lawrence Santiago, Université de la Colombie-Britannique
Jeremy Schmidt, Université Western
Lisa Szabo-Jones, Université de l’Alberta
David Theodore, Harvard University

bOURSIERS TRUDEAU
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UNE DIvERSITé DE PERSPEcTIvES  

Les doctorants ont parfois besoin d’accompagnement pour 
intégrer une perspective de politique publique dans leur 
recherche et mieux en communiquer les résultats à un 
auditoire varié. Le rôle des mentors Trudeau consiste à 
aider les boursiers Trudeau à faire la transition entre le 
milieu universitaire et la pratique. Ils offrent aux boursiers 
Trudeau leur point de vue professionnel afin de les aider à 
adapter leur raisonnement pour répondre aux besoins de la 
société et influencer les politiques et les décisions 
publiques. Les boursiers ont donc un accès privilégié à 
d’éminentes personnalités publiques canadiennes qui leurs 
prodiguent des conseils et leur ouvrent leurs réseaux.
 
Len Crispino fut président-directeur général de la Chambre 
de commerce de l’Ontario. Son vaste réseau recoupe les 
milieux des affaires, gouvernemental, universitaire et des 
organismes à but non lucratif. Il est le mentor de Joël 
Thibert, doctorant en politique publique à l’Université 
Princeton. M. Crispino a présenté son boursier à des 
acteurs clés. « Je sais que ces personnes ont aussi apprécié 
le point de vue de Joël », dit-il. « Je crois que la qualité des 
gens comme Joël et d’autres boursiers témoigne de la 
vitalité de la pensée critique au Canada », ajoute-t-il. Joël 
Thibert affirme : « Lors de notre première rencontre, j’ai 
constaté que la perspective du milieu des affaires était 
essentielle à l’étude des villes-régions. Il ne s’en fallait pas 
plus pour que Len organise plusieurs rencontres avec des 
intervenants de la région de Toronto et du Niagara, 
auxquelles il a assisté avec moi, ce qui m’a convaincu de 
faire de la région de Niagara une étude de cas. » 
M. Crispino juge qu’il s’agit d’une situation qui profite à 
tous : « La relation est très enrichissante. Le travail de Joël, 
qui permettra de mieux comprendre ce qui rend des villes 
et régions extraordinaires, est indispensable à notre objectif 
de créer des milieux de vie socioéconomique solides. » 

Ancienne présidente de Centraide Toronto, députée et 
ministre du gouvernement de l’Ontario, l’honorable Frances 
Lankin a dédié sa carrière au service communautaire et est 
devenue une personnalité respectée du milieu caritatif. Elle 
est la mentore de Libe Garcia Zarranz, une doctorante en 
études anglaises et cinématographiques à l’Université de 
l’Alberta. Cette dernière dit : « En faisant la promotion de 
nouvelles façons de réseauter et de susciter la créativité, le 
mentorat est un avantage incontestable offert par la 
Fondation aux boursiers Trudeau. Frances a soutenu mon 
travail, en m’incitant à faire en sorte que ma recherche 
dépasse le cadre universitaire habituel et réponde plus 
directement aux besoins de la société dans son ensemble. » 
Mme Lankin renchérit : « J’ai adoré inviter Libe à participer 
à la Retraite nationale des femmes où elle a pu notamment 
rencontrer l’écrivaine canadienne Anne Giardini. Nous 
travaillons à organiser une table ronde pour qu’elle puisse 
rencontrer un certain nombre d’auteures dans la région de 
Toronto en 2013. Mon objectif est d’aider Libe à orienter sa 
recherche de sorte à éclairer les politiques publiques dans 
d’autres champs, comme l’éducation et le droit à l’égalité. »

UNE ExPéRIENcE ORIgINALE

La Fondation nomme jusqu’à douze mentors chaque année. 
Le programme de mentorat est le fruit d’une expérience 
novatrice, qui vise à nouer des liens intellectuels et person-
nels entre des personnalités canadiennes, riches d’une vaste 
expérience de la vie publique, et de jeunes doctorants 
talentueux. Les mentors sont issus de milieux variés, 
notamment des affaires, de la fonction publique, du droit, 
des arts, du journalisme, des professions libérales et des 
groupes de défense des causes sociales. Leurs réalisations 
leur confèrent une réputation d’envergure nationale et 
internationale et ils sont en mesure d’ouvrir aux boursiers 
les portes de leurs réseaux. Pour en savoir plus, allez à 
fondationtrudeau.ca/mentors.
 

— 
L’appel de nominations de 2012 s’est ouvert en 
juillet et clos en septembre 2011 
— 
Les nominations ont été soumises par un bassin de 
plus de 275 influents nominateurs 
— 
149 nominations ont été examinées dans le cadre 
du processus de sélection de 2012 
— 
Un comité externe de pairs a examiné les dossiers 
des candidats
— 
10 mentors ont été nommés en 2012
— 
Les noms des mentors ont été annoncés par voie de 
communiqué le 13 février 2012
— 
Le mandat des mentors a commencé en janvier 
2012 et se terminera en juin 2013
— 
Les mentors peuvent recevoir des honoraires de 
20 000 dollars en plus d’une allocation de 
déplacement de 15 000 dollars
— 
À ce jour, la Fondation a nommé 
78 mentors Trudeau 

« Le mentorat Trudeau 
présente une occasion 
unique pour les mentors 
de contribuer au travail 
de certains des plus 
brillants jeunes 
chercheurs au pays. 
Je crois que la valeur 
ajoutée des mentors 
consiste à aider les 
boursiers à réfléchir à 
leur recherche et à sa 
possible transposition 
dans la sphère publique. 
Nous pouvons aussi créer 
des occasions de 
présenter les boursiers 
à des personnes clés de 
nos réseaux. »  

L’honorable Frances Lankin, 
mentore Trudeau 2012

LE MENTORAT TRUDEAU
Partenaire influent : le mentor Trudeau 
2010 Guy Saint-Pierre a été nommé 
coprésident de la Table des partenaires 
influents par le gouvernement du 
Québec, afin de promouvoir la présence 
des femmes sur les conseils 
d’administration et à la haute direction 
des grandes entreprises de la province.   

Des Canadiens éminents : sept mentors 
– James Bartleman, Elizabeth 
Dowdeswell, Robert Fowler, Chantal 
Hébert (officiers), Dyane Adam, 
Margaret Bloodworth, Frances Lankin 
(membres) – ont été admis à l’Ordre du 
Canada cette année, grossissant les 
rangs déjà bien garnis des membres de 
la communauté Trudeau titulaires de 
cette distinction. 
 

Miser sur l’expérience : le mentor 
Trudeau 2011 George Anderson a dirigé 
la publication de deux ouvrages parus 
cette année, Oil & Gas in Federal 
Systems, qui examine la position du 
Canada et d’autres fédérations dans la 
gestion des réserves de pétrole et de 
gaz, et Internal Markets and Multi-level 
Governance, qui analyse des marchés 
intérieurs intégrés capable de produire 
un haut rendement économique.  

L’union fait la force : le mentor Trudeau 
2009 Guy Berthiaume a contribué à 
organiser une conférence sur le thème 
Médias et religion, expressément le 
sujet d’études de son boursier, Xavier 
Gravend-Tirole.
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Philippe Couillard  
Québec

Ancien neurochirurgien, 
politicien et ministre de la Santé 
et des Services sociaux du Qué-
bec, Dr Couillard est partenaire 
d’une firme d’investissement 
en santé, consultant au sein de 
la firme Secor et enseignant en 
gouvernance des services de 
santé à l’Université McGill, dont 
il discute notamment avec les 
boursiers Trudeau. 

Len Crispino   
Ontario

Ancien président-directeur 
général de la Chambre de com-
merce de l’Ontario, M. Crispino 
ouvre les portes de son vaste 
réseau recoupant les milieux 
des affaires, gouvernementaux, 
universitaires et des organismes 
à but non lucratif. 

Paul Kariya   
Colombie-Britannique

Militant pour les questions 
autochtones et l’environnement, 
M. Kariya est le chef de la 
direction des Producteurs 
d’électricité indépendants de 
la Colombie-Britannique. Il 
a occupé différentes fonc-
tions au sein de Pêcheries et 
Océans Canada et fut chef de 
la direction de la Fondation du 
saumon du Pacifique de 2002 
à 2008, des sujets auxquels 
s’intéressent les membres de la 
communauté Trudeau. 

Frances Lankin    
Ontario

Ancienne présidente de 
Centraide Toronto, députée et 
ministre membre du Cabinet du 
gouvernement de l’Ontario (Ser-
vices gouvernementaux; Santé; 
Développement économique 
et Commerce), Mme Lankin 
a dédié sa carrière au service 
communautaire et est devenue 
une personnalité respectée du 
secteur caritatif qu’elle con-
tribue à mieux faire connaître. 

Elizabeth Beale   
Nouvelle-Écosse

La présidente du Conseil 
économique des provinces 
de l’Atlantique apporte à la 
communauté Trudeau son ex-
périence d’économiste experte 
des questions liées à l’énergie, 
au marché du travail et aux 
stratégies d’innovation. 

Cindy Blackstock    
Ontario

Membre de la Nation Gitksan 
(C.-B.) et directrice générale 
de la Société de soutien à 
l’enfance et à la famille des 
Premières Nations du Canada, 
Mme Blackstock partage avec 
les boursiers son intérêt pour 
la compréhension des causes 
et la réduction des iniquités 
envers les enfants autochtones. 
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MENTORS 
TRUDEAU 2012



2011
George R.M. Anderson 
Margaret Bloodworth
Jacques Bougie
Joseph Caron
Rita Deverell
Chantal Hébert
Maureen McTeer
Samantha Nutt
Mary Ellen Turpel-Lafond
Robert Wright

2010 
Guy Berthiaume
Edward Broadbent
Donald W. Campbell
Maria Campbell
Roberta Jamieson
Jim Judd 
Pierre Pettigrew
Edward Roberts
Guy Saint-Pierre
Jodi White
 

2009 
James Bartleman
Chuck Blyth
Renée Dupuis
Ivan Fellegi
Peter Harder
Misel Joe
Carolyn McAskie
Anne McLellan
Alanis Obomsawin
Nola-Kate Seymoar

2008 
Dyane Adam
Robert Fowler
Sylvia D. Hamilton
Janice MacKinnon
Louise Mailhot
Larry Murray
Alex Neve
Monica Patten
Raymond A. Speaker 

2007 
Lloyd Axworthy
Ken Battle
Monique Bégin
Elizabeth Davis
Ursula Franklin
Huguette Labelle
Gordon Smith

2006 
Margaret Catley-Carlson
Raymond Chrétien
Arthur Hanson
Frank Iacobucci
Donald Johnston
Gregory P. Marchildon
David Morley
Stephanie Nolen
Sheila Watt-Cloutier  

2005 
Paul Heinbecker
Irshad Manji
Elizabeth May
Morris Rosenberg
Roméo Saganash
Jeffrey Simpson 

2004 
Louise Arbour
Allan Blakeney
Elizabeth Dowdeswell
Yves Fortier
Michael Harcourt
Judith Maxwell
Ken Wiwa 

MENTORS TRUDEAU
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Daniel Lessard 
Québec 

Ancien journaliste à Radio- 
Canada et chef du bureau  
de la colline parlementaire, 
M. Lessard partage sa solide 
expérience des médias et 
des affaires publiques et une 
connaissance approfondie de 
la politique et des politiques 
publiques.

Bernard Richard   
Nouveau-Brunswick

Personnalité respectée du 
Nouveau-Brunswick, où il 
a été ministre des Affaires 
intergouvernementales et de 
l’Éducation, chef de l’opposition 
et ombudsman, M. Richard est 
un ardent défenseur des droits 
de la personne, l’un des thèmes 
d’intérêt de la Fondation.

John Sims  
Ontario 

Un ancien sous-ministre de la 
Justice et sous-procureur général 
du Canada, M. Sims met à la 
disposition de la communauté 
Trudeau son expérience et son 
leadership aux échelons les  
plus élevés de la pratique du  
droit public. 

Chuck Strahl  
Colombie-Britannique 

M. Strahl a été ministre de 
l’Agriculture, des Affaires 
indiennes et du Nord, du 
Transport et des Infrastructure 
ainsi que des Collectivités. 
Il demeure intéressé aux 
affaires publiques, notamment 
en commentant l’actualité 
et en offrant ses services 
de consultation en matière 
de stratégie politique, 
gouvernementale et reliée aux 
affaires. Sa connaissance des 
réseaux politiques actuels au 
Canada est inestimable.



DES ESPRITS LIbRES, SANS cONTRAINTE 

Les lauréats Trudeau proviennent de toutes les disciplines 
des sciences humaines et sociales et s’intéressent aux 
quatre thèmes prioritaires de la Fondation. Ils sont choisis 
pour leurs qualités de leaders, leur productivité, leur 
réputation et leur capacité à imaginer et à proposer des 
solutions aux questions publiques actuelles. Chaque année, 
la Fondation choisit aussi un lauréat Trudeau en résidence 
qui permet à une université canadienne d’accueillir un 
grand chercheur, artiste ou écrivain d’ici ou d’ailleurs. Les 
prix Trudeau offrent aux lauréats les conditions idéales pour 
laisser libre cours à leur indépendance d’esprit et les 
coudées franches pour créer, innover et disséminer leurs 
connaissances au-delà des frontières des disciplines. 

À travers ses œuvres et recherches novatrices, la profes-
seure Janine Marchessault de l’Université York interprète et 
représente la ville et les enjeux de développement durable 
en mêlant urbanisme, art public et médias. Le prix Trudeau 
soutient sa prochaine exposition intitulée Land/Slide: 
Possible Futures (Markham, Ontario, du 21 septembre au 
31 octobre 2013). L’exposition sera complétée par des 
conférences, un symposium international réunissant des 
environnementalistes, des architectes et des urbanistes, 
ainsi qu’un catalogue. Mme Marchessault en souligne la 
pertinence : « L’un des points de mire du projet est 
l’aménagement d’une ceinture verte, sa contribution à la 
lutte aux changements climatiques et le soutien à l’agricul-
ture dans la région de Toronto. L’exposition se concentre sur 
l’avenir de l’utilisation des terres dans les métropoles 
d’Amérique du Nord et l’éthique de considérer les terres 
au-delà de leur valeur marchande. Grâce à la Fondation, 
je peux présenter différentes perspectives d’artistes et 
d’intellectuels internationaux et susciter un dialogue au sein 
d’une communauté globale », dit-elle.  

Le professeur Joseph Heath de l’Université de Toronto est 
un philosophe doté d’une remarquable capacité de s’atta-
quer aux idées reçues sur l’environnement, l’économie ou 
la politique. Ses ouvrages universitaires et populaires 
poussent les Canadiens à se poser des questions fonda-
mentales sur leur société et les façons de la rendre plus 
juste. Son projet de livre intitulé Enlightenment 2.0 
(Lumières 2.0) va à contre-courant de l’effritement de la 
raison qu’il observe dans la politique. « Au cours des 
dernières décennies, on constate une montée inquiétante 
de l’irrationalité dans l’arène politique, où la raison et les 
preuves scientifiques semblent balayées du revers de la 
main. C’est plus évident aux États-Unis, mais au Canada 
aussi on parle de « politique de l’après-vérité » », dit-il. 
Il vise à « démontrer dans quelle mesure la rationalité 
humaine prend source dans son environnement. J’examine 
les stratégies qu’on peut déployer, collectivement, pour 
altérer l’environnement politique de sorte à améliorer nos 
processus de délibération. La Fondation contribue grande-
ment à ma capacité de mener à terme ce projet », affirme 
le professeur Heath.  

REcHERcHE DE POINTE ET cRéATION 

Chaque année, la Fondation nomme jusqu’à cinq lauréats en 
reconnaissance de leurs accomplissements exceptionnels, 
de leur démarche novatrice sur des enjeux de politiques 
publiques et de leur engagement envers la communauté. 
La Fondation leur offre un soutien qui leur permet d’apporter 
une contribution spéciale à leurs domaines d’action en 
termes de recherche et de création. Les lauréats forment un 
réseau de personnes imaginatives qui conjuguent leurs 
différents points de vue pour aborder les enjeux sociaux et 
politiques fondamentaux. Pour en savoir plus, consultez 
fondationtrudeau.ca/prix.
 

— 
L’appel de nominations pour les prix Trudeau 
réguliers de 2012 s’est ouvert en septembre et clos 
en novembre 2011 
— 
L’appel de candidatures pour le prix Trudeau en 
résidence (national) de 2012 s’est ouvert en octobre 
et clos en décembre 2011 
— 
Les nominations proviennent d’une liste de 250 
éminents nominateurs 
— 
76 dossiers de candidats canadiens ont été 
examinés pour le prix Trudeau 
—  
Un comité externe de pairs a examiné les dossiers 
des candidats mis en nomination
— 
4 lauréats ont été nommés en 2012
— 
Les noms des quatre lauréats Trudeau ont été 
annoncés lors d’un événement public à Toronto et 
par l’émission d’un communiqué de presse le 2 
octobre 2012
— 
Leur prix Trudeau est en vigueur de juin 2012 
jusqu’en mai 2015
— 
Valeur du prix pour chacun des lauréats : 
225 000 $ sur trois ans
— 
La Fondation a remis à ce jour 46 prix Trudeau, 
dont 4 en résidence

« Non seulement le prix 
Trudeau m’offre-t-il un 
soutien dans mon 
domaine de recherche et 
d’enseignement, mais il 
me met en relation avec 
une variété 
extraordinaire de 
chercheurs et 
d’intellectuels faisant 
partie de la communauté 
Trudeau et qui ont tous 
un point de vue 
différent sur ces 
questions et bien 
d’autres. Grâce aux 
conférences et ateliers 
soutenus par la 
Fondation, j’espère être 
en mesure d’acquérir une 
meilleure compréhension 
des défis qui nous 
attendent. »  

Joseph Heath, lauréat Trudeau à 
l’Université de Toronto

LES PRIx TRUDEAU
Le savoir en capsule : le lauréat Trudeau 
2004 Daniel Weinstock a été l’un de 15 
experts dont la conférence est diffusée 
sur le Web suite à l’événement 
TEDxUdeM. La vidéo de sa présenta-
tion, intitulée « Devrions-nous nous 
inquiéter de l’anglais comme langue 
dominante? » a été visionnée plus de 
800 fois.   
 
Lecture de chevet : le lauréat Trudeau 
2008 et écrivain Guy Vanderhaeghe a 
été chaudement applaudi par la critique 
pour son roman historique A Good Man, 
le dernier volet de sa « trilogie western » 
complété avec l’appui de la Fondation.

La priorité des océans : la lauréate 
Trudeau 2006 Barbara Neis fait partie 
d’un comité consultatif du Conseil des 
académies canadiennes chargé de 
déterminer les questions de recherche 
prioritaires pour le Canada en matière 
de sciences de la mer. 

Consécration ultime : la lauréate 
Trudeau 2006 Constance Backhouse a 
reçu la médaille d’or du Conseil de 
recherches en sciences humaines pour 
les réalisations en recherche en 
reconnaissance de ses travaux pour faire 
connaître les histoires de femmes et 
d’hommes canadiens qui ont combattu 
les inégalités de sexe et de race devant 
les tribunaux. 
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2011
Macartan Humphreys (Columbia University), lauréat Trudeau en 
résidence à l’Université de la Colombie-Britannique
John McGarry, Université Queen’s 
Haideh Moghissi, Université York
Ronald Rudin, Université Concordia

2010
Janine Brodie, Université de l’Alberta
Sujit Choudhry, New York University
Alain-G. Gagnon, Université du Québec à Montréal
Steven Loft, Ryerson Image Centre
 

2009
Isabella C. Bakker, Université York
Clare Bradford (Deakin University, Australie), lauréate en 
résidence à l’Université de Winnipeg
Beverley Diamond, Université Memorial de Terre-Neuve
Simon Harel, Université de Montréal
Jeremy Webber, Université de Victoria

2008 
François Crépeau, Université McGill
Kathleen Mahoney, Université de Calgary
John Robinson, Université de la Colombie-Britannique
Rosemary Sullivan, Université de Toronto
Guy Vanderhaeghe, Université de la Saskatchewan 

2007
William D. Coleman, Université de Waterloo
Eric Helleiner, Université de Waterloo
Shana Poplack, Université d’Ottawa
William E. Rees, Université de la Colombie-Britannique
Joseph Yvon Thériault, Université du Québec à Montréal 

2006 
Constance Backhouse, Université d’Ottawa
John Borrows, Université de Victoria
Jocelyn Létourneau, Université Laval 
Barbara Neis, Université Memorial de Terre-Neuve
Jennifer Welsh, University of Oxford

2005
George Elliott Clarke, Université de Toronto
Jane Jenson, Université de Montréal
Will Kymlicka, Université Queen’s 
Margaret Lock, Université McGill
Philippe Poullaouec-Gonidec, Université de Montréal 

2004 
Ann Dale, Université Royal Roads 
Roderick A. Macdonald, Université McGill
Rohinton Mistry, auteur
Donald Savoie, Université de Moncton 
Daniel Weinstock, Université de Montréal 

2003 
David Ley, Université de la Colombie-Britannique
Danielle Juteau, Université de Montréal
Janice Gross Stein, Université de Toronto
James Hamilton Tully, Université de Victoria

LAURéATS TRUDEAULAURéATS TRUDEAU 2012

Maria Campbell  
Lauréate Trudeau en résidence 
à l’Université d’Ottawa 

Figure emblématique du milieu 
culturel métis, Mme Campbell 
a œuvré durant plus de 40 ans 
auprès de femmes et d’enfants 
autochtones. Au cours de sa ré-
sidence à l’Université d’Ottawa, 
elle contribue à des recherches 
inédites à la nouvelle Chaire 
d’études métisses, qui vise à 
mieux faire connaître aux Cana-
diens la société, l’histoire et la 
culture des Métis.

Catherine Dauvergne   
Professeure de droit
Université de la Colombie-
Britannique 

Référence canadienne en droit 
des réfugiés et de l’immigration, 
Mme Dauvergne cherche 
à transformer le traitement 
réservé aux réfugiés par le 
Canada et les autres pays à 
la lumière de la justice 
internationale.

Joseph Heath  
Professeur de philosophie, 
Université de Toronto 

Philosophe doté d’une 
remarquable capacité de 
s’attaquer aux idées reçues sur 
l’environnement, l’économie ou 
la politique, ses ouvrages 
universitaires et populaires 
poussent les Canadiens à se 
poser des questions fonda-
mentales sur leur société et les 
façons de la rendre plus juste.

Janine Marchessault   
Professeure de cinéma et 
médias, Université York 

À travers ses œuvres et 
recherches novatrices, Mme 
Marchessault interprète et 
représente la ville et les enjeux 
de développement durable en 
mêlant urbanisme, art public et 
médias. 
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DISSéMINER LES IDéES ORIgINALES  

Le Canada a des ressources intellectuelles enviables sur 
lesquelles mise le programme d’interaction publique (PIP) 
Trudeau pour former une vive communauté d’esprits libres 
et créatifs qui discute des questions essentielles avec le 
public. Noyau des programmes de la Fondation, le PIP 
Trudeau soutient des événements et du réseautage visant à 
diffuser les idées et l’œuvre des membres de la commu-
nauté Trudeau. Il vise aussi à susciter l’interaction entre les 
boursiers, mentors et lauréats Trudeau et les chercheurs, 
d’autres réseaux et le public. L’idée est de combler l’écart 
entre les découvertes et la pratique, pour le bénéfice de 
tous les Canadiens. Pour formuler les meilleures solutions 
possibles, la diversité des disciplines, des générations et 
des cultures est essentielle.  

Cette diversité est illustrée par les événements Trudeau 
organisés cette année et par l’atelier PIP De la tête au 
cœur : le pouvoir du récit dans la construction du lien et le 
partage de la connaissance qui a eu lieu à Yellowknife du 
18 au 21 juin 2012. L’événement fut organisé par les 
boursiers Trudeau Andrée Boisselle, Julia Christensen, 
Christopher Cox et Lisa Szabo-Jones. Il a réuni des 
« conteurs-chercheurs » autochtones ou non pour examiner 
le récit comme moyen de comprendre et d’entrer en 
relation. Ce groupe interdisciplinaire était composé de 
cinéastes, écrivains, juristes, géographes, spécialistes des 
études littéraires, experts des questions autochtones, 
compositeurs, linguistes, Inuits et Aînés de la nation Déné 
issus de diverses communautés à travers le pays, notam-
ment du Grand Nord. Les organisateurs résument leur 
expérience ainsi : « La Fondation a toujours fortement 
favorisé l’engagement. En plus du soutien généreux dont 
elle nous a fait bénéficier, la Fondation a fait preuve de 
flexibilité et de sensibilité culturelle pour nous permettre 
d’utiliser les ressources là où elles étaient requises afin de 
réaliser un atelier qui réponde aux objectifs de tous les 
participants. Nous travaillons d’ailleurs à un ouvrage 
collectif et deux presses universitaires ont exprimé leur 
intérêt à publier le recueil. »

Cette année, la Fondation a été témoin d’une tendance qui 
laisse présager que la communauté Trudeau a désormais 
une vie en soi. Un nombre croissant de membres de la 
communauté invitent d’autres boursiers, mentors et lauréats 
Trudeau dans leurs institutions pour partager leurs idées 
sur des questions essentielles. Par exemple, Joshua 
Lambier, un boursier Trudeau 2007 qui complète actuelle-
ment son doctorat au département d’études anglaises de 
l’Université Western, a invité le mentor Trudeau 2009 
James Bartleman et le lauréat Trudeau en résidence 2010 
Steven Loft à donner des conférences sur les pensionnats 
autochtones et l’art autochtone. Ces conférences ont eu lieu 
dans le cadre des conférences Public Humanities @ 
Western de la Faculté des arts et sciences humaines, qui 
favorisent les formes innovatrices de recherche et création, 
l’engagement pour le savoir et la collaboration entre le 
campus et la communauté.

PARTAgER AvEc DIvERS PUbLIcS

Le programme d’interaction publique (PIP) est la pierre 
angulaire qui réunit les trois programmes de subvention de la 
Fondation. Les événements PIP et l’allocation de recherche 
et de déplacement créent des occasions uniques d’apprentis-
sage et d’échange d’idées ou de propositions sur des 
questions précises et donnent lieu au partage de connais-
sances avec des collègues d’autres disciplines ou points de 
vue. Cette approche permet aux lauréats chercheurs de 
pointe, aux jeunes boursiers doctorants et aux mentors 
ancrés dans la pratique de réunir leur expertise pour favoriser 
un véritable transfert et échange de connaissances. 

Le PIP met en scène quatre principaux types d’événements 
annuels. Les membres de la communauté Trudeau peuvent 
aussi organiser des événements liés aux thèmes de la 
Fondation, qui elle-même collabore avec d’autres institutions 
pour faire avancer la réflexion. Pour en savoir plus : 
www.fondationtrudeau.ca/PIP.
 

— 
Raison d’être : acquisition, transfert et échange 
de connaissances
— 
Nombre d’événements organisés en 2011-2012 : 25
— 
Nombre de participants aux événements 
de 2011-2012 : près de 2 000 

« Le résultat de 
l’engagement de la 
communauté Trudeau est 
exceptionnel : un 
événement qui a 
rassemblé des 
participants de divers 
réseaux locaux, 
nationaux et 
internationaux 
recoupant diverses 
disciplines au cœur 
même du Nord canadien. 
Nous avons 
incontestablement et 
largement dépassé les 
frontières d’un atelier 
universitaire 
traditionnel. »  

Andrée Boisselle, boursière 
Trudeau 2008, à propos de 
l’atelier De la tête au cœur 

LE PROgRAMME D’INTERAcTION 
PUbLIqUE TRUDEAU

Médias sociaux : La Fondation saute 
dans le train des médias sociaux. Avec 
plus de 300 mentions j’aime sur sa 
page Facebook et autant de suiveurs sur 
Twitter, elle vise à doubler ce nombre 
en 2013 afin de mettre en commun les 
grandes idées auprès d’un vaste public. 
Plusieurs conférences sont aussi 
disponibles sur sa chaîne YouTube. 
Passez le mot!    

 

Un tout nouveau site Web : La Fondation 
a dévoilé son nouveau site Web 
complètement remanié. À l’adresse 
fondationtrudeau.ca vous pouvez 
facilement trouver du contenu et des 
personnes exceptionnelles avec qui 
poursuivre la conversation à propos des 
droits de la personne, des affaires 
internationales, de la citoyenneté 
responsable et de l’environnement. 

Coqueluches des médias: Les membres 
de la communauté Trudeau acquièrent 
une visibilité de plus en plus importante 
dans les médias. Cette année encore, 
ils se sont retrouvés dans des articles, 
sur des plateaux d’émissions télévisées, 
ont publié des billets et contribué à des 
blogues. Pour en avoir un aperçu, 
consultez le site du Conseil interna-
tional canadien à http://opencanada.
org/indepth/peace-v-justice-2/ pour 
découvrir une série à propos du tribunal 
pénal international et ses alternatives 
dirigée par les boursiers Trudeau Chris 
Tenove (rédacteur en chef de la série), 
Simon Collard-Wexler, Scott Naysmith 
et Rosalind Raddatz. 
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Conférence Trudeau du professeur Alain-G. Gagnon (Université du 
Québec à Montréal), lauréat Trudeau 2010  
Le 21 mars 2012, Antigonish (Nouvelle-Écosse)

Le lauréat Trudeau 2010 Alain-G. Gagnon a donné, le 21 mars, la 
troisième conférence Trudeau de cette année. L’événement a réuni 
95 personnes au Centre Frank McKenna pour le leadership de 
l’Université St. Francis Xavier. Le professeur Gagnon y a présenté 
ses réflexions sur le fédéralisme et a interagi avec les participants 
lors d’une période d’échange et de la réception qui a suivi, et a 
pris part à un déjeuner-causerie et à un séminaire dans la journée.

Institut d’été Trudeau 
Du 13 au 18 mai 2012, Montebello (Québec)

Plus de 120 membres de la communauté Trudeau et invités se 
sont réunis lors du septième Institut d’été de la Fondation qui a eu 
lieu à Montebello du 14 au 18 mai. Le groupe s’est concentré sur 
les questions reliées à l’information dans les politiques publiques 
et a entendu le directeur parlementaire du budget, Kevin Page, 
la Commissaire à l’information du Canada, Suzanne Legault, et 
un panel d’anciens ambassadeurs du Canada aux Nations Unies. 
Tous les nouveaux boursiers Trudeau 2012 y étaient et la com-
munauté a fait le point sur l’expérience des 12 boursiers finissants 
et souligné la fin des mandats des mentors 2010 et lauréats 2009. 
La Fondation a profité de l’occasion pour faire l’annonce des bour-
siers Trudeau 2012 dans ses réseaux et auprès des médias.

Conférence Trudeau de la professeure Janine Brodie (Université 
de l’Alberta), lauréate Trudeau 2012  
Le 30 mai 2012, Waterloo (Ontario)

La lauréate Trudeau 2010 Janine Brodie (science politique, 
Université de l’Alberta) a donné une conférence Trudeau dans le 
cadre des causeries Voir grand du congrès 2012 de la Fédération 
canadienne des sciences humaines à l’Université Wilfrid Laurier à 
Waterloo. L’événement intitulé « Littératie sociale et justice sociale 
en temps de crise » a attiré une foule de plus de 170 personnes 
venues entendre Mme Brodie qui a exhorté les chercheurs à pro-
poser des solutions nouvelles à des iniquités sociales pressantes. 
La conférence Trudeau, disponible sur YouTube, a été visionnée 
plus de 730 fois.

Conférence Trudeau du professeur Sujit Choudhry (New York 
University), lauréat Trudeau 2010  
Le 11 avril 2012, Edmonton (Alberta)

À Edmonton le 11 avril, le lauréat Trudeau 2010 Sujit Choudhry 
(New York University) a donné une fascinante conférence Trudeau 
à l’Université de l’Alberta intitulée « La Mondialisation de la Consti-
tution du Canada ». Une cinquantaine d’étudiants, de profession-
nels et de représentants du public ont pu s’enquérir de l’héritage 
de M. Trudeau et de la pertinence de la constitution canadienne 
au pays et ailleurs dans le monde. L’événement était précédé d’un 
après-midi de discussion avec des collègues de la Faculté de droit.

RÉGIONALISME, NATIONALISME ET 
FÉDÉRALISME : REGARD PRISMATIQUE SUR 
L’HABILITATION 

L’INFORMATION ET LES 
POLITIQUES PUBLIQUES

LITTÉRATIE SOCIALE ET JUSTICE 
SOCIALE EN TEMPS DE CRISE 

LA MONDIALISATION DE LA 
CONSTITUTION DU CANADA

évéNEMENTS ORgANISéS PAR LA FONDATION EN 2011-2012 

Colloque Trudeau sur les politiques publiques  
Du 17 au 19 novembre 2011, Halifax (Nouvelle-Écosse)

Le huitième colloque Trudeau sur les politiques publiques 
intitulé “Devenir citoyens : au-delà du consensus canadien sur 
l’immigration” a rassemblé 220 participants à Halifax du 17 au 
19 novembre, dont les trois quarts étaient issus de l’extérieur de 
la communauté Trudeau. Les conférenciers et lauréats Trudeau 
François Crépeau, David Ley et Haideh Moghissi ont partagé leurs 
réflexions sur différents aspects de la citoyenneté et du consen-
sus canadien sur l’immigration. Vingt autres experts ont exploré 
plus particulièrement divers enjeux aux cours de dix séances de 
dialogue. Deux panels, l’un regroupant des journalistes et l’autre 
des politiciens, ont brossé un portrait de la situation actuelle et de 
l’avenir en matière d’immigration au pays.
 
Cette année encore, le colloque a bénéficié du généreux soutien 
de BMO Groupe financier. L’Université Dalhousie a quant à elle 
commandité le sondage d’opinion préalable au colloque, dont les 
résultats ont suscité l’intérêt général des médias, comme le Globe 
and Mail, le National Post, le Ottawa Citizen, le Montreal Gazette 
et le Halifax Chronicle Herald ainsi que des médias sociaux.

Retraite mentors-boursiers Trudeau   
Du 7 au 9 février 2012, Victoria (Colombie-Britannique)

Du 7 au 9 février, quinze mentors Trudeau se sont réunis à Victoria 
pour rencontrer 45 boursiers. L’événement fut un vif succès et a 
suscité des idées de collaboration, prenant notamment la forme 
d’ateliers, de conférences et de consultation. Tout juste avant la 
retraite, le boursier 2010 Jeremy Schmidt a animé un atelier de 
travail qui a attiré des boursiers, des mentors et le public. Un com-
muniqué annonçant les dix mentors 2012 a été émis le 13 février 
et a attiré l’attention des médias, y compris de la première chaîne 
de Radio-Canada qui a reçu le nouveau mentor Bernard Richard 
et de CTV qui a fait une entrevue remarquable avec Chuck Strahl 
sur les ondes de l’émission « Power Play ». Ces clips se trouvent 
sur le site Web de la Fondation.

DEVENIR CITOYENS : AU-DELÀ DU 
CONSENSUS CANADIEN SUR L’IMMIGRATION 

Conférence Trudeau de M. Steven Loft, lauréat Trudeau en 
résidence 2010 (Ryerson Image Centre) 
Le 8 février 2012, Victoria (Colombie-Britannique) 

Steven Loft, commissaire et artiste, est lauréat Trudeau en 
résidence 2010 au Ryerson Image Centre. Le 8 février, M. Loft 
a donné le coup d’envoi du cycle 2011-2012 des conférences 
Trudeau à l’Université de Victoria. Rassemblant un auditoire de 
130 curieux, la conférence a été précédée par une émouvante 
intervention de l’honorable Steven L. Point, lieutenant-gouverneur 
de la Colombie-Britannique. Dans sa conférence intitulée « Sens 
et mémoire : Réflexions sur l’art autochtone contemporain au 
Canada » M. Loft a repris le fil des événements qui ont influencé 
son parcours professionnel et a fait part de ses réflexions sur 
l’avenir des populations autochtones et de leur art au Canada. Le 
lendemain, le lauréat a participé à un séminaire avec des étudi-
ants des beaux-arts et a passé une demi-journée à commenter 
leurs travaux au studio. 

SENS ET MÉMOIRE : RÉFLEXIONS SUR L’ART 
AUTOCHTONE CONTEMPORAIN AU CANADA 

Conférence Trudeau du professeur Jocelyn Létourneau (Université 
Laval), lauréat Trudeau 2006  
Le 14 février 2012, Montréal (Québec)

Une deuxième conférence Trudeau avait lieu le 14 février, cette 
fois avec le lauréat Trudeau 2006 Jocelyn Létourneau (Université 
Laval) invité à l’Université McGill. Quarante-cinq personnes se 
sont déplacées pour entendre la conférence et un nombre aussi 
important a pris part à divers séminaires du professeur Létourneau 
au cours de la journée. La conférence Trudeau utilisait deux images 
universelles – un mobile d’Alexander Calder et l’architecture de la 
maison de l’opéra de Sydney – pour illustrer la nature complexe, 
changeante et irréductible de l’histoire du Québec.

L’HISTOIRE COMME PASSAGE

http://www.youtube.com/watch?v=uxJw9nTNseo&list=PLB13BD671C1BF6352&index=3
http://www.fondationtrudeau.ca/fr


qUELqUES évéNEMENTS ORgANISéS PAR LA cOMMUNAUTé TRUDEAU EN 2011-2012 

Expérimentation dans le développement international
De janvier à avril 2012, Vancouver (Colombie-Britannique)

Professeur de science politique à l’Université Columbia et lauréat 
Trudeau en résidence 2011 à l’Université de la Colombie-
Britannique, Macartan Humphreys a organisé une série de 
conférences rassemblant des experts en économie et en politique 
pour faire le point sur la recherche expérimentale sur des 
questions de politique publique. 

La question du Québec pour la prochaine génération  
Le 7 février 2012, Toronto (Ontario)

Ce colloque organisé par le lauréat Trudeau 2010 Alain-G. Gagnon 
(Université du Québec à Montréal) à l’École de politique publique 
et de gouvernance de l’Université de Toronto a rassemblé 115 
participants, parmi lesquels d’éminents experts et acteurs clés des 
études québécoises et des relations Canada-Québec et, pour faire 
le lien entre les générations, de jeunes chercheurs et des étoiles 
montantes, pour aborder la « question du Québec » pour l’avenir. 

La citoyenneté dans un monde en mouvance 
Le 21 février 2012, Singapour

Ce séminaire organisé par les boursiers Trudeau 2009 Laura 
Madokoro et Lawrence Santiago a rassemblé une vingtaine de 
participants pour une table ronde à l’Université nationale de Singa-
pour. Un groupe prestigieux de décideurs du milieu des politiques 
publiques et de chercheurs provenant des deux rives du Pacifique 
s’est réuni pour discuter des questions de citoyenneté et des 
implications pour les relations entre les États et la mobilité de la 
main-d’œuvre. L’événement a été organisé en collaboration avec le 
Haut-commissariat du Canada à Singapour et la Fondation Asie-
Pacifique du Canada.

L’art autochtone et l’État canadien   
Le 22 février 2012, London (Ontario)

Illustration des interrelations entre les membres de la communauté 
Trudeau, cette conférence du lauréat Trudeau en résidence 2010 
(Ryerson Image Centre) a été organisée à l’invitation du boursier 
Trudeau 2007 Josh Lambier à l’Université Western. L’événement a 
attiré 150 participants.

Introspection sur le contexte autochtone  
Le 27 février 2012, Montréal (Québec)

Autre exemple de collaboration entre les membres de la com-
munauté Trudeau : la boursière Trudeau 2012 Claris Harbon 
(Université McGill) a organisé une conférence du boursier Trudeau 
2011 Johnny Mack (Université de Victoria) à la Faculté de droit de 
l’Université McGill, qui a réuni 25 participants.

L’architecture et l’empreinte autochtone  
Le 29 février 2012, Edmonton (Alberta)

Cet événement était le premier d’une série de conférences 
organisées notamment par la boursière Trudeau 2011 Zoe Todd 
(Université de l’Alberta) sur l’architecture autochtone à Edmonton. 
Les architectes cherchent à mieux refléter la présence de la popu-
lation autochtone dans l’architecture et l’art urbain à Edmonton et 
se sont inspirés des travaux de Mme Todd pour ce faire. 

Les enfants oubliés du Canada  
Le 21 mars 2012, London (Ontario)

À l’invitation du boursier Trudeau 2007 Josh Lambier, l’honorable 
James Bartleman, mentor Trudeau 2009, a donné une conférence 
devant une salle comble de 125 personnes à l’Université Western 
sur le sujet de son premier roman, As Long as the Rivers Flow, qui 
aborde la question des pensionnats autochtones.

Points de vue d’ailleurs   
Le 20 avril 2012, Montréal (Québec)

Le boursier Trudeau 2010 Simon Thibault (Université Laval et 
Sorbonne Nouvelle-Paris 3) a co-organisé une table ronde intitulée 
« Points de vue d’ailleurs » dans le cadre du colloque de stratégies 
journalistiques de 2012 à l’Université McGill. L’événement a réuni 
60 participants.

Conversation avec Dionne Brand  
Le 26 avril 2012, Edmonton (Alberta)

À l’occasion du Festival de poésie d’Edmonton, la boursière 
Trudeau 2010 Libe Garcia Garranz (Université de l’Alberta) a inter-
viewé l’une des plus grandes poétesses canadiennes, la lauréate 
du prix Griffin Prize basée à Toronto, Dionne Brand. L’événement 
était commandité par le Centre canadien de littérature.

Marcher la région   
Du 30 juin au 2 juillet 2012, Montréal (Québec)

Cette expédition pédestre de trois jours à Montréal était coor-
donnée par le boursier Trudeau 2010 Joël Thibert (Université 
Princeton) afin de frapper l’imagination de la population des 
villes, banlieues et villages et de susciter un sens d’appartenance 
régionale. L’événement a réuni une cinquantaine de marcheurs et 
a été suivi par une centaine d’autres sur les fils Twitter de CBC et 
Radio-Canada.

Trajectoires Montréal  
Du 20 au 22 septembre 2012, Montréal (Québec)

Cet événement culturel de trois jours sur la mobilité urbaine a été 
réalisé à l’initiative du lauréat Trudeau 2009 Simon Harel 
(Université de Montréal), du boursier Trudeau 2010 Joël Thibert 
(Université Princeton), et d’autres en collaboration avec 
Bibliothèque et Archives nationales du Québec. En tout, 200 
participants intéressés par les arts, la littérature et les sciences 
humaines y ont pris part.

évéNEMENTS SOUTENUS PAR LA FONDATION EN 2011-2012 

PARCOURIR LE CANADA : 
UN DIALOGUE NATIONAL
Le 17 novembre 2011, Halifax (Nouvelle-Écosse)

Cet atelier de travail des boursiers précédant le colloque annuel 
sur les politiques publiques était le dernier volet de la série de 
trois événements intitulée « La citoyenneté d’une côte aux autres 
» organisée par les boursiers Trudeau Erin Tolley (2010), Shauna 
Labman (2008) et Laura Madokoro (2009). L’événement s’est 
déroulé au Musée canadien de l’immigration du Quai 21 avec le 
soutien de la Fondation et a attiré 33 participants. 

MÉDIAS ET RELIGION
Le 3 octobre 2011, Montréal (Québec)

Le mentor Guy Berthiaume et le boursier Xavier Gravend-Tirole 
ont organisé, avec le soutien de la Fondation, un événement 
d’interaction publique le 3 octobre. Une centaine de participants 
s’étaient réunis au Centre d’archives de Montréal pour parler du 
lien entre médias et religion. L’événement faisait partie de la 24e 
édition des Entretiens Jacques Cartier.

ENTRE TRADITION ET INNOVATION : 
UN NOUVEAU GENRE DE CONSERVATISME 
Le 7 février 2012, Victoria (Colombie-Britannique)

La veille de la retraite mentors-boursiers Trudeau à Victoria, cet 
atelier de travail des boursiers Trudeau auquel ont également 
participé des lauréats et des mentors Trudeau et des membres  
du public était organisé par le boursier Trudeau 2009 
Jeremy Schmidt.

LE VIH EN CONTEXTE : 
LES BOURSIERS TRUDEAU PRÉSENTENT 
UNE ANALYSE CRITIQUE SUR LA 
VULNÉRABILITÉ, LA RECHERCHE ET LA 
RÉSILIENCE DE LA PANDÉMIE AFRICAINE
Le 22 avril 2012, Montréal (Québec)

Au cours de cet événement d’interaction publique qui s’est déroulé 
dans le cadre de la 21e conférence canadienne sur la recherche 
liée au VIH-sida, quatre boursiers Trudeau, François Bourque, 
May Chazan, Isabelle Chouinard et Kristi Kenyon, ont participé à 
un panel. La modératrice de l’événement était la mentore Trudeau 
Maureen McTeer et 25 participants étaient présents.

COMMUNIQUER ET INFORMER AUTREMENT
Les 11 et 12 mai 2012, Montréal (Québec)
 
Cet atelier de travail des boursiers Trudeau était organisé avec le 
soutien de la Fondation par les boursiers Trudeau Karina Benes-
saiah et Leila Qashu en partenariat avec l’Université Concordia 
pour examiner les moyens que prennent les membres de la 
communauté Trudeau pour expérimenter, comprendre et utiliser 
différentes formes d’expression, comme la photographie, la vidéo, 
la pellicule, la création littéraire, la poésie, le son, la danse et 
d’autres formes d’art dans leurs travaux de recherche. 
L’événement a réuni 45 participants. 

DE LA TÊTE AU CœUR : LE POUVOIR DU 
RÉCIT DANS LA CONSTRUCTION DU LIEN 
ET LE PARTAGE DE LA CONNAISSANCE
Du 19 au 21 juin 2012, Yellowknife (Territoires du Nord-Ouest)

Cet événement d’interaction publique soutenu par la Fondation 
a été réalisé à l’initiative des boursiers Trudeau Andrée Boisselle 
(2008), Julia Christensen (2008), Christopher Cox (2009) et Lisa 
Szabo-Jones (2009) en collaboration avec le Conseil de recher-
ches en sciences humaines, le gouvernement des Territoires du 
Nord-Ouest et l’Institut circumpolaire de recherche sur la santé. 
Une cinquantaine de conteurs et de « conteurs-chercheurs » 
des communautés nordiques et d’ailleurs au pays ont discuté de 
l’utilisation du récit comme outil pour obtenir du matériel d’étude 
et communiquer les résultats de recherche. D’autres membres de 
la communauté Trudeau ont pris part à ce projet : les mentores 
Trudeau Alanis Obomsawin et Maria Campbell, de même que le 
lauréat Trudeau Jeremy Webber.
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Les activités de la Fondation sont appuyées par des amis et 
des collaborateurs qui offrent leur temps, fournissent leur 
appui financier ou participent à ses activités. C’est le cas 
des membres des différents comités externes d’évaluation 
des candidatures qui ont mené à la sélection des boursiers, 
mentors et lauréats Trudeau de 2012. 

La Fondation bénéficie également de l’appui et des conseils 
de différents collaborateurs et partenaires. L’ensemble de 
ces personnes et de ces organismes joue un rôle central 
dans le déploiement de la communauté Trudeau. 
La Fondation leur est reconnaissante pour l’enthousiasme, 
le temps et les efforts consentis.

DONATEURS

Donateurs anonymes
À la mémoire d’Erika Arban
Association canadienne de pipelines d’énergie
Association des facultés de médecine du Canada
BMO Banque de Montréal
Mme Margaret Bloodworth
M. Simon Coakeley
Copibec 
M. Pierre-Gerlier Forest
Max Bell Foundation
Université du Québec à Montréal

cOMITéS D’ExAMEN DES DOSSIERS

Michèle Boisvert, Montréal (Québec) 
Miro Cernetig, Vancouver (Colombie-Britannique) 
Jack Davis, Bragg Creek (Alberta) 
Jean-Pierre Derriennic, Québec (Québec)
Yvon Fontaine, Moncton (Nouveau-Brunswick)
Sherrill Grace, Vancouver (Colombie-Britannique)
Ian Green, Ottawa (Ontario)
Sandra Kirby, Winnipeg (Manitoba)
John Knubley, Ottawa (Ontario)
Naomi Krogman (présidente du comité d’examen des dossiers 
pour les boursiers), Edmonton (Alberta)  
Robert Leckey, Montréal (Québec)
Hugo Loiseau, Montréal (Québec)
Andrew Noseworthy (président du comité d’examen des dossiers 
pour les mentors), St. John’s (Terre-Neuve-et-Labrador)
Eric Ouellet (vice-président du comité d’examen des dossiers pour 
les boursiers), Toronto (Ontario)
Geneviève Pagé, Gatineau (Québec)
Marie-Claude Prémont, Montréal (Québec)
Martine Turenne, Montréal (Québec)
Céline Saint-Pierre (présidente du comité d’examen des dossiers 
pour les lauréats), Montréal (Québec) 
Jeremy Webber, Victoria (Colombie-Britannique)
Jodi White, Ottawa (Ontario)

AMIS DE LA FONDATION
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La Société de la Fondation Trudeau regroupe actuellement 
180 membres provenant de toutes les régions du Canada et 
de l’extérieur du pays. Sa mission consiste à promouvoir 
des liens productifs et durables entre tous les membres de 
la communauté Trudeau. 

Cette année, la Société a notamment publié un rapport de 
mi-mandat auprès des membres de la communauté 
Trudeau. Elle a également créé quatre sections régionales 
(pour le Québec, l’Ontario, les Maritimes et l’international) 
et veillé à la publication d’une page sur la Société de la 
Fondation Trudeau sur le nouveau site Web de la Fondation. 
Elle a aussi nommé Mme Dyane Adam au comité de 
financement de la Fondation, pour permettre à la Société 
de collaborer à sa croissance financière. 

La Société a par ailleurs participé ou contribué à divers 
événements sociaux, dont une réception dans le cadre du 
colloque Trudeau sur les politiques publiques à Halifax 
(Nouvelle-Écosse) en novembre 2011 et la soirée des 
boursiers finissants à l’Institut d’été de la Fondation à 
Montebello (Québec) en mai 2012. Elle prévoit organiser 
des dîners pour chacune des sections régionales de la 
Société en 2012 et 2013. 

La Société prévoit accroître sa portée régionale en créant 
en 2013 une section dans les Prairies et une autre sur la 
côte ouest, procéder à un lancement collectif d’ouvrages de 
membres de la communauté Trudeau, mettre en place un 
processus électoral simplifié pour les membres du comité 
exécutif et favoriser les échanges avec les membres de la 
communauté Trudeau. 

cOMITé ExécUTIF DE LA SOcIéTé

Grégoire Webber, boursier Trudeau 2004, président
Dyane Adam, mentore Trudeau 2008, vice-présidente
Barbara Neis, lauréate Trudeau 2006, vice-présidente 
Taylor Owen, boursier Trudeau 2006, secrétaire-trésorier



Aux administrateurs de La Fondation Pierre Elliott Trudeau/ 
The Pierre Elliott Trudeau Foundation 
Nous avons effectué l’audit des états financiers ci-joints 
de La Fondation Pierre Elliott Trudeau/The Pierre Elliott 
Trudeau Foundation, qui comprennent le bilan au 31 août 
2012 et les états des résultats, de l’évolution des actifs nets 
et des flux de trésorerie pour l’exercice clos à cette date, 
ainsi que les notes annexes incluant un résumé des princi-
pales méthodes comptables et d’autres informations explica-
tives.

Responsabilité de la direction pour les états financiers 
La direction est responsable de la préparation et de la 
présentation fidèle de ces états financiers conformément aux 
principes comptables généralement reconnus du Canada, 
ainsi que du contrôle interne qu’elle considère comme 
nécessaire pour permettre la préparation d’états financiers 
exempts d’anomalies significatives, que celles-ci résultent de 
fraudes ou d’erreurs.

Responsabilité de l’auditeur
Notre responsabilité consiste à exprimer une opinion sur les 
états financiers, sur la base de notre audit. Nous avons 
effectué notre audit selon les normes d’audit généralement 
reconnues du Canada. Ces normes requièrent que nous nous 
conformions aux règles de déontologie et que nous planifiions 
et réalisions l’audit de façon à obtenir l’assurance raisonnable 
que les états financiers ne comportent pas d’anomalies 
significatives. 

Un audit implique la mise en œuvre de procédures en vue 
de recueillir des éléments probants concernant les montants 
et les informations fournis dans les états financiers. Le choix 
des procédures relève du jugement de l’auditeur, et 
notamment de son évaluation des risques que les états 
financiers comportent des anomalies significatives, que 
celles-ci résultent de fraudes ou d’erreurs. Dans l’évaluation 
de ces risques, l’auditeur prend en considération le contrôle 

interne de l’entité portant sur la préparation et la 
présentation fidèle des états financiers afin de concevoir des 
procédures d’audit appropriées aux circonstances, et non dans 
le but d’exprimer une opinion sur l’efficacité du contrôle 
interne de l’entité. Un audit comporte également 
l’appréciation du caractère approprié des méthodes 
comptables retenues et du caractère raisonnable des 
estimations comptables faites par la direction, de même que 
l’appréciation de la présentation d’ensemble des états 
financiers. 

Nous estimons que les éléments probants que nous avons 
obtenus sont suffisants et appropriés pour fonder notre 
opinion d’audit.

Opinion
À notre avis, les états financiers donnent, dans tous leurs 
aspects significatifs, une image fidèle de la situation 
financière de La Fondation Pierre Elliott Trudeau/The Pierre 
Elliott Trudeau Foundation au 31 août 2012 ainsi que de ses 
résultats d’exploitation et de ses flux de trésorerie pour 
l’exercice clos à cette date, conformément aux principes 
comptables généralement reconnus du Canada.

RAPPORT DE L’AUDITEUR INDéPENDANT

1  CPA auditeur, CA, permis de comptabilité publique no A111799

1

Montréal (Québec), le 13 novembre 2012

éTATS FINANcIERS
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Pour l’exercice clos le 31 août 2012     2012 2011

  Investi dans les Grevé d’une
  immobilisations affectation
 Affecté aux corporelles et  d’origine Non  
 dotations incorporelles interne affecté Total Total

 $ $ $ $ $ $
    (note 12)

Solde à l’ouverture de l’exercice 125 000 000 111 031 16 875 000 8 929 695 150 915 726 150 635 904

Excédent des revenus sur  
les dépenses (des dépenses  
sur les revenus) de l’exercice – (36 390) – 458 573 422 183 279 822

Affectation d’origine interne – – 1 875 000 (1 875 000) – –
Investissement dans les  

immobilisations corporelles  
et incorporelles – 8 911 – (8 911) – –

Solde à la clôture de l’exercice 125 000 000 83 552 18 750 000 7 504 357 151 337 909 150 915 726

évOLUTION DES AcTIFS NETS

Au 31 août 2012 2012 2011

 $ $

Actif

Actif à court terme
Trésorerie et équivalents de trésorerie 494 362 458 810
Placements à court terme (note 5) 4 218 076 5 303 084
Placements (note 6) 25 855 191 1 677 869
Intérêts courus 1 481 050 1 585 623
Autres comptes débiteurs 132 586 97 654

    32 181 265 9 123 040

Placements (note 6) 124 395 398 147 134 420

Immobilisations corporelles (note 7) 71 277 97 994

Immobilisations incorporelles (note 8) 11 450 13 037

Frais reportés de développement du site Web 
(amortissement cumulé de 50 843 $; 26 496 $ en 2011) 30 178 15 736

    156 689 568 156 384 227

Passif

Passif à court terme
Comptes créditeurs et charges à payer 643 605 728 418
Partie à court terme des prix de recherche à payer (note 9 a)) 721 491 818 774
Partie à court terme des bourses d’études à payer (note 9 b)) 1 643 652 1 643 382
Mentors à payer 100 000 100 000

    3 108 748 3 290 574

Passif à long terme  
Prix de recherche à payer (note 9 a)) 227 057 214 468
Bourses d’études à payer (note 9 b)) 2 015 854 1 963 459

    2 242 911 2 177 927
    5 351 659 5 468 501

Actifs nets 

Actif net affecté aux dotations (note 10) 125 000 000 125 000 000

Actif net investi dans les immobilisations corporelles  
et incorporelles 83 552 111 031

Actif net grevé d’une affectation d’origine interne (notes 4 et 11) 18 750 000 16 875 000

Actif net non affecté (note 12) 7 504 357 8 929 695

    151 337 909 150 915 726

    156 689 568 156 384 227

bILAN
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Pour l’exercice clos le 31 août 2012 2012 2011

 $ $

Flux de trésorerie liés aux 

Activités d’exploitation 
Excédent des revenus sur les dépenses de l’exercice 422 183 279 822
Ajustements pour 

Perte à la cession de titres à revenu fixe 254 946 896 738
Gain non réalisé sur les placements (1 319 985) (1 299 422)
Amortissement des immobilisations corporelles 33 669 34 677
Amortissement des immobilisations incorporelles 2 721 2 895
Amortissement des frais reportés de développement du site Web 24 347 14 078
   (582 119) (71 212)

 
Variation des éléments hors caisse du fonds de roulement 

Diminution (augmentation) des 
 Intérêts courus 104 573 49 112
 Autres comptes débiteurs (34 932) 6 263
Augmentation (diminution) des 
 Comptes créditeurs et charges à payer (84 813) 420 784
 Prix de recherche et bourses d’études à payer (32 029) (119 185)

    (47 201) 356 974
    (629 320) 285 762
 
Activités d’investissement
Achat de placements à court terme (43 647 457) (50 147 686)
Produit de la cession de placements à court terme 44 732 466 46 583 104
Achat de titres à revenu fixe (29 503 996) (55 104 393)
Produit de la cession de titres à revenu fixe 29 130 735 58 459 234
Acquisition d’immobilisations corporelles (6 953) (7 675)
Acquisition d’immobilisations incorporelles (1 134) (2 916)
Frais reportés de développement du site Web (38 789) (12 962)
    664 872 (233 294)

Augmentation nette de la trésorerie et des équivalents de trésorerie  
au cours de l’exercice 35 552 52 468

Trésorerie et équivalents de trésorerie à l’ouverture de l’exercice 458 810 406 342

Trésorerie et équivalents de trésorerie à la clôture de l’exercice 494 362 458 810

FLUx DE TRéSORERIE
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RéSULTATS

Pour l’exercice clos le 31 août 2012 2012 2011

 $ $

Revenus 

Intérêts   5 629 788 5 872 013
Perte à la cession de titres à revenu fixe (254 946) (896 738)
Gain non réalisé sur les placements 1 319 985 1 299 422
Dons    62 882 67 254
    6 757 709 6 341 951

Dépenses 

Programme d’interaction publique (notre 16 b)) 1 589 653 1 505 926
Programme des lauréats 930 078 944 147
Programme des boursiers 1 758 662 1 677 065
Programme des mentors 218 223 213 653
Administration (note 17) 523 184 499 996
Planification et mise en œuvre des programmes (note 17) 982 105 925 452
Frais de gestion de placements 333 621 295 890
    6 335 526 6 062 129

Excédent des revenus sur les dépenses de l’exercice 422 183 279 822



Trésorerie et équivalents de trésorerie
La trésorerie et les équivalents de trésorerie comprennent les dépôts dans les grandes institutions financières et les soldes 
chez les courtiers.

Placements 
Les placements sont composés d’actifs financiers à court, à moyen et à long terme.

Comptabilisation des revenus

Apports
La Fondation utilise la méthode du report pour la comptabilisation des apports. Les apports affectés sont comptabilisés à 
titre de revenus au cours de l’exercice où sont engagées les dépenses auxquelles ils sont affectés. Les apports non 
affectés sont comptabilisés à titre de revenus au fur et à mesure qu’ils sont reçus ou à recevoir, si le montant à recevoir 
peut faire l’objet d’une estimation raisonnable et que la réception du montant est raisonnablement assurée.

Intérêts
Les intérêts sont comptabilisés comme intérêts courus quand la recouvrabilité est considérée comme probable.

Gains et pertes à la cession de placements
Les gains et les pertes à la cession de placements sont comptabilisés au moment de la cession et correspondent à l’écart 
entre le produit de la cession et le coût.

Programmes des boursiers, des lauréats et des mentors
Les bourses d’études, les prix de recherche et les honoraires des mentors sont comptabilisés comme passifs et dépenses 
dans l’exercice de leur approbation. La surveillance des programmes se fait de façon continue dans le cadre d’un 
engagement global visant la responsabilisation. Puisque les programmes des boursiers et des lauréats sont des 
engagements étalés sur plusieurs exercices, les modifications de montants engagés sont ajustées dans l’exercice au cours 
duquel elles se produisent.

Immobilisations corporelles
Les immobilisations corporelles sont comptabilisées au coût, moins l’amortissement correspondant.

L’amortissement est calculé selon la méthode d’amortissement dégressif sur la durée de vie utile des actifs, aux taux 
suivants :

Équipement de communication 20 %
Matériel de bureau 20 %
Matériel informatique de 25 % à 33 %

Les améliorations locatives sont amorties selon la méthode de l’amortissement linéaire en fonction de la durée du bail.

Les œuvres d’art ne sont pas amorties, compte tenu de leur durée de vie pratiquement illimitée.

Immobilisations incorporelles
Les immobilisations incorporelles sont composées de logiciels. Les logiciels sont comptabilisés au coût et amortis à un 
taux de 20 %.

Frais reportés de développement du site Web
Les coûts directement liés à la mise en service et au développement du site Web sont reportés lorsqu’il est probable qu’ils 
soient recouvrés dans l’avenir. Ces coûts sont amortis selon la méthode de l’amortissement linéaire sur une période de 
trois ans. Si le solde non amorti de ces coûts excède le montant recouvrable, l’excédent sera porté aux résultats de 
l’exercice. Ces coûts sont portés aux dépenses du programme d’interaction publique (PIP), étant donné que les sites Web 
public et interne sont un moyen important de favoriser les échanges d’information et d’idées au sein du réseau Trudeau et 
d’encourager un débat public éclairé sur les grandes questions sociétales.

Dépréciation d’actifs à long terme
La Fondation révise les valeurs comptables de ses actifs à long terme en comparant la valeur comptable de l’actif ou du 
groupe d’actifs avec les flux monétaires futurs non actualisés prévus qui seront générés par cet actif ou ce groupe d’actifs, 
lorsqu’un événement indique que sa valeur comptable pourrait ne pas être recouvrable. Une perte de valeur est constatée 
lorsque la valeur comptable d’un actif ou d’un groupe d’actifs détenus pour utilisation est supérieure à la somme des flux 
de trésorerie non actualisés qui devraient provenir de son utilisation ou de sa cession éventuelle. La perte de valeur est 
évaluée comme étant l’excédent de la valeur comptable de l’actif sur sa juste valeur basée sur le prix en vigueur sur le 
marché, si disponible, ou la méthode des flux monétaires futurs actualisés.

1. cONSTITUTION ET NATURE DES AcTIvITéS

La Fondation Pierre Elliott Trudeau/The Pierre Elliott Trudeau Foundation (la « Fondation ») a été créée par lettres 
patentes émises le 7 février 2001 en vertu de la partie II de la Loi sur les corporations canadiennes, et ses activités ont 
commencé en mars 2002. La Fondation est un organisme de bienfaisance canadien, indépendant et sans affiliation 
politique, créé par la famille, les amis et les collègues de l’ancien premier ministre du Canada pour lui rendre hommage. 
La Fondation soutient des esprits libres à la fois créatifs et critiques qui font face aux questions essentielles de notre 
société au moyen de ses programmes de bourses, de prix de recherche, de mentorat et d’interaction publique.

La Fondation a été officiellement agréée à titre d’organisme de bienfaisance le 22 janvier 2003 auprès du gouvernement 
fédéral.

2. MODIFIcATIONS cOMPTAbLES FUTURES

La Fondation cessera de dresser ses états financiers conformément aux principes comptables généralement reconnus 
(PCGR) du Canada figurant à la Partie V du Manuel de l’ICCA (Institut Canadien des Comptables Agréés) – Normes 
comptables en vigueur avant le basculement pour les périodes ouvertes à compter du 1er septembre 2012. À cette date, 
elle commencera à se conformer à la Partie III du Manuel de l’ICCA – Normes comptables pour les entreprises sans but 
lucratif et elle les adoptera comme principales méthodes comptables. Les modifications comptables futures apportées aux 
PCGR du Canada ne sont donc pas mentionnées dans les états financiers puisque la Fondation n’appliquera normalement 
plus ces normes.

3. RéSUMé DES PRINcIPALES MéTHODES cOMPTAbLES

Instruments financiers
Les actifs financiers sont constatés initialement à la juste valeur et leur évaluation ultérieure dépend de leur classement, 
comme il est décrit ci-après. Leur classement dépend de l’objet visé lorsque les instruments financiers ont été acquis ou 
émis, de leurs caractéristiques et de leur désignation par la Fondation. La comptabilisation à la date du règlement est 
utilisée. Les passifs financiers sont comptabilisés au coût.

La trésorerie et les équivalents de trésorerie et les placements sont classés dans les actifs financiers détenus à des fins de 
transaction. Ils sont présentés à leur juste valeur, et les gains et les pertes découlant de leur réévaluation à la fin de 
chaque exercice sont compris dans les résultats. Les coûts de transaction sont comptabilisés dans les résultats lorsqu’ils 
sont engagés.

Les intérêts courus et les autres comptes débiteurs sont classés dans les prêts et créances. Après leur constatation initiale 
à la juste valeur, ils sont évalués au coût après amortissement à l’aide de la méthode du taux d’intérêt effectif. Pour la 
Fondation, le coût amorti des comptes débiteurs correspond au coût en raison de leur échéance à court terme.

Les comptes créditeurs et charges à payer ainsi que le passif à long terme sont classés dans les autres passifs financiers. 
Ils sont initialement évalués à la juste valeur, et les évaluations ultérieures sont effectuées au coût, déduction faite de 
l’amortissement, d’après la méthode du taux d’intérêt effectif. Pour la Fondation, cette valeur des comptes créditeurs et 
charges à payer correspond au coût en raison de leur échéance à court terme, à l’exception du passif à long terme qui est 
évalué à la valeur actualisée lors de la comptabilisation initiale.

Utilisation d’estimations
La préparation d’états financiers selon les PCGR du Canada exige que la direction effectue des estimations et établisse 
des hypothèses qui touchent les montants des actifs et des passifs déclarés, la présentation des actifs et des passifs 
éventuels à la date des états financiers et le montant des revenus et des dépenses de l’exercice visé. Les résultats réels 
pourraient être différents de ces estimations.

NOTES ANNExES – 31 AOûT 2012
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8. IMMObILISATIONS INcORPORELLES
     2012 2011

    Amortissement Montant Montant
   Coût cumulé net net

   $ $ $ $

Logiciels     54 545 43 095 11 450 13 037

9. PASSIF À LONg TERME

a) Prix de recherche à payer

     2012 2011

     $ $

Partie à court terme des prix de recherche à payer     721 491 818 774
Partie à long terme des prix de recherche à payer  

pour l’exercice se clôturant le 31 août 2014     227 057 214 468

        948 548 1 033 242

b) Bourses d’études à payer

     2012 2011

     $ $

Partie à court terme des bourses d’études à payer     1 643 652 1 643 382

Partie à long terme des bourses d’études à payer  
pour les exercices se clôturant les 31 août 2014 1 066 080 1 130 186

 2015 678 367 609 486
 2016 271 407 223 787

        2 015 854 1 963 459

        3 659 506 3 606 841

La dépense d’intérêts hors caisse incluse dans la dépense de programmes calculée au taux de 3,88 % selon la méthode du 
taux d’intérêt effectif se détaille comme suit :

     2012 2011

     $ $

Programme des boursiers     153 576 143 642
Programme des lauréats     41 672 47 960

        195 248 191 602

10. AcTIF NET AFFEcTé AUx DOTATIONS

En mars 2002, la Fondation a signé une entente de financement avec le gouvernement fédéral. Celui-ci a versé une dotation 
de 125 000 000 $ à la Fondation afin que cette dernière puisse établir le Fonds de recherches avancées dans les 
humanités et les sciences humaines (le « Fonds »). La dotation ne porte pas intérêt et doit être capitalisée à perpétuité. 
Seuls les revenus tirés de la dotation peuvent être utilisés par la Fondation. 

En cas de défaut, le gouvernement pourra résilier l’entente de financement et exiger de la Fondation qu’elle lui rembourse 
la partie du Fonds qui n’aura pas été engagée, conformément à l’entente.

11. AcTIF NET gREvé D’UNE AFFEcTATION D’ORIgINE INTERNE

Le conseil d’administration de la Fondation a affecté une partie de l’excédent des revenus sur les dépenses de l’exercice. 
Un montant annuel de 1 875 000 $, grevé d’une affectation d’origine interne, est capitalisé afin de protéger la dotation, 
tel qu’il est énoncé à la note 4.

4. INFORMATIONS À FOURNIR SUR LE cAPITAL

Au 31 août 2012, le capital de la Fondation comprenait une dotation de 125 000 000 $ du gouvernement fédéral, un actif 
net de 18 750 000 $ grevé d’une affectation d’origine interne et un actif net non affecté de 7 504 357 $.

L’entente de financement avec le gouvernement fédéral stipule que la dotation d’origine interne ne doit pas être dépensée, 
mais que les revenus qui en sont tirés peuvent être utilisés par la Fondation. La Fondation gère donc son capital afin 
d’atteindre les objectifs suivants :

 — Préserver le capital original de la dotation;
 — Protéger la dotation contre les incidences de l’inflation;
 — Financer les opérations courantes et futures;
 — S’assurer qu’elle est capable de respecter ses obligations financières lorsqu’elles sont dues;
 — Préserver sa capacité à mettre sur pied des programmes à long terme.

5. PLAcEMENTS À cOURT TERME

Les placements à court terme incluent les dépôts en dollars canadiens et les bons du Trésor. Ces placements portent intérêt 
à taux variable entre 0,88 % et 1,04 % et viennent à échéance à différentes dates jusqu’au 31 août 2013.

6. PLAcEMENTS

Les placements consistent en des obligations du gouvernement du Canada et des obligations de sociétés. Les placements 
de la Fondation sont faits exclusivement dans des obligations cotées, au minimum, « A » par au moins une agence de 
cotation reconnue. Par contre, les obligations dont l’échéance est de plus de cinq ans sont cotées, au minimum, « AA », tel 
qu’il est requis par l’entente de financement signée entre le gouvernement fédéral et la Fondation.

La répartition des titres à revenu fixe par échéance s’établit comme suit :

      2012

   Moins De 1 an Plus
Échéance   de 1 an à 5 ans de 5 ans Total

   $ $ $ $

Coût non amorti   25 855 191 47 880 156 76 515 242 150 250 589
Valeur nominale   25 372 650 45 072 000 67 396 000 137 840 650
Taux moyen pondéré   4,57 % 3,43 % 3,29 % 3,88 %

      2011

   Moins De 1 an Plus
Échéance   de 1 an à 5 ans de 5 ans Total

   $ $ $ $

Coût non amorti   1 677 869 87 481 101 59 653 319 148 812 289
Valeur nominale   1 676 515 82 800 000 54 312 000 138 788 515
Taux moyen pondéré   3,93 % 3,98 % 3,63 % 4,12 %

7. IMMObILISATIONS cORPORELLES
     2012 2011

    Amortissement Montant Montant
   Coût cumulé net net

   $ $ $ $

Équipement de communication   16 239 13 893 2 346 2 933
Matériel de bureau   85 643 72 115 13 528 16 910
Matériel informatique   94 522 74 426 20 096 22 729
Améliorations locatives   322 474 299 273 23 201 46 402
Œuvres d’art    12 106 – 12 106 9 020

      530 984 459 707 71 277 97 994
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16. PROgRAMME D’INTERAcTION PUbLIqUE 

Le PIP Trudeau rassemble tous les récipiendaires – lauréats, boursiers et mentors Trudeau. Le programme soutient les 
efforts qu’ils consacrent à discuter des questions liées aux quatre thèmes prioritaires de la Fondation. Le budget annuel du 
PIP Trudeau est soumis au vote lors de la réunion du conseil d’administration du printemps. Le programme comporte deux 
volets :

a)  Les dépenses de voyage et de réseautage regroupent les allocations de recherche et de déplacement mises à la 
disposition des récipiendaires, lauréats, boursiers et mentors Trudeau, pour travailler sur des projets communs, 
participer aux événements de la Fondation et disséminer les conclusions de leurs travaux et recherches. Les dépenses 
de voyage et de réseautage engagées par la communauté Trudeau sont remboursées conformément aux politiques de la 
Fondation.

b)  Le PIP Trudeau offre également un soutien financier et logistique à divers événements et activités organisés par la 
Fondation ou en partenariat et qui visent à créer des occasions d’apprendre et d’échanger des idées.

 2012 2011

 $ $

Dépenses de voyage et de réseautage 1 129 053 1 029 968
Événements et activités PIP 460 600 475 958

    1 589 653 1 505 926

17. RELEvé DES DéPENSES
 2012 2011

 $ $

Administration
Salaires et charges sociales 132 975 127 371
Honoraires  219 494 218 275
Loyer et frais d’occupation  24 681 24 745
Dépenses de bureau 15 228 15 630
Amortissement des immobilisations corporelles 5 387 5 548
Amortissement des immobilisations incorporelles 435 463
Frais bancaires  42 69
Loi sur l’accès à l’information et Loi sur la protection  

des renseignements personnels 3 982 1 991
Frais de déplacement et de réunions 115 527 86 778
Autres frais liés au personnel 5 433 19 126

    523 184 499 996
 
Planification et mise en œuvre des programmes 
Salaires et charges sociales 698 112 649 278
Honoraires  13 425 529
Loyer et frais d’occupation 129 578 129 912
Dépenses de bureau 79 946 82 057
Amortissement des immobilisations corporelles 28 282 29 129
Amortissement des immobilisations incorporelles 2 286 2 432
Frais bancaires  221 365
Rayonnement et communications 26 596 11 295
Contractuels  3 191 17 992
Frais de recrutement 468 2 463

    982 105 925 452

18. cHIFFRES cORRESPONDANTS

Certains chiffres correspondants de l’exercice précédent ont  
été reclassés afin de les rendre conformes à la présentation  
de l’exercice courant dans le relevé des dépenses (note 17);  
certaines dépenses d’administration ont été incluses dans la  
planification et mise en œuvre des programmes. 55

12. AcTIF NET NON AFFEcTé

L’actif net non affecté représente l’excédent cumulatif des revenus sur les dépenses qui demeure après déduction de la 
dotation, des actifs nets investis en immobilisations corporelles et de toutes les affectations d’origine interne. Il se compose 
de deux fonds distincts, soit la croissance cumulative du Fonds et le fonds privé. La croissance cumulative du Fonds, un 
instrument permettant à la Fondation d’atteindre plus efficacement ses objectifs de croissance à long terme et de soutien 
aux opérations tels qu’ils sont énoncés à la note 4, est constituée de deux sous-catégories : le fonds général de croissance 
et le fonds de contingence. Le conseil d’administration a approuvé, en avril 2011, la création d’un fonds de contingence qui 
servira à équilibrer le budget d’opération en compensant pour des revenus d’intérêts plus faibles que ceux anticipés. Quant 
au fonds privé, lequel n’est pas assujetti à l’entente de financement, il se compose des dons privés non affectés reçus par la 
Fondation.

 2012 2011

 $ $

Croissance cumulative du Fonds
Le fonds général 5 833 135 7 340 080
Le fonds de contingence 1 033 568 1 033 568

Le fonds privé  637 654 556 047

Total de l’actif net non affecté 7 504 357 8 929 695

13. RISqUE DE TAUx D’INTéRÊT

Pour la Fondation, le risque de taux d’intérêt s’établit comme suit :

Trésorerie et équivalents de trésorerie Taux variable
Placements à court terme Taux variable
Titres à revenu fixe Taux fixes compris entre 1,75 % et 7,40 %
Intérêts courus et autres comptes  

débiteurs et tous les passifs Ne portent pas intérêt

14. RISqUE DE cRéDIT

Les placements de la Fondation se limitent à des placements à court terme et à des titres à revenu fixe du gouvernement et 
de sociétés, conformément aux politiques établies. Le comité d’investissement évalue le risque de crédit relatif à ces 
investissements. Selon la direction, il n’y a aucun risque de crédit important au 31 août 2012.

15. ENgAgEMENTS

a)  En 2012, la Fondation a attribué dix prix à des mentors, quatre prix à des lauréats et quinze bourses d’études (dix prix à des 
mentors, quatre prix à des lauréats et quatorze bourses d’études en 2011). Les montants maximaux engagés en ce qui 
concerne les frais de déplacement et de réunions s’établissent comme suit :

 $

 Exercices se clôturant les 31 août 2013 820 130
  2014 610 000
  2015 328 000
  2016 30 000

b)  Les loyers minimaux futurs en vertu de contrats de location-exploitation pour les cinq prochains exercices s’établissent 
comme suit :

 $

 Exercices se clôturant les 31 août 2013 102 618 
  2014 8 029
  2015 1 558
  2016 779
  2017 –



cONSEIL D’ADMINISTRATION

ADMINISTRATEURS NOMMéS PAR LA FAMILLE

Roy L. Heenan,* associé fondateur, Heenan Blaikie s.e.n.c.r.l.
Alexandre Trudeau,* réalisateur de films documentaires

ADMINISTRATEUR NOMMé PAR LE gOUvERNEMENT DU cANADA

Marc Renaud, titulaire de chaire invité, Instituto Universitário de 
Lisboa, Portugal, et ancien président du Conseil de recherches en 
sciences humaines 

ADMINISTRATEURS NOMMéS PAR LES MEMbRES

Michel Bastarache, avocat-conseil, Heenan Blaikie s.e.n.c.r.l., et 
ancien juge à la Cour suprême du Canada
William G. Davis, avocat-conseil, Torys s.e.n.c.r.l., et ancien 
premier ministre de l’Ontario
Alexander Himelfarb, directeur, École d’affaires publiques et 
internationales Glendon, Université York
Chaviva Hošek,* présidente-directrice générale, Institut canadien 
de recherches avancées
Edward Johnson, vice-président, avocat-conseil et secrétaire, 
Power Corporation du Canada
Marc Lalonde, conseiller juridique en arbitrage commercial 
international et ancien ministre fédéral des Finances
Paule Leduc, administratrice de sociétés et ancienne rectrice, 
Université du Québec à Montréal
John H. McCall MacBain,* (président du conseil), fondateur, 
Fondation McCall MacBain et Pamoja Capital SA
L. Jacques Ménard, président du conseil d’administration de BMO 
Nesbitt Burns et président de BMO Groupe financier, Québec
Heather Munroe-Blum, principale et vice-chancelière et dirigeante 
supérieure, Université McGill
Patrick Pichette, premier vice-président et chef des services 
financiers, Google Inc.
Sean E. Riley, recteur, Université St. Francis Xavier
Emöke J. E. Szathmáry, présidente émérite, Université du Manitoba

* Membre du comité exécutif

AUDITEUR INDéPENDANT

PricewaterhouseCoopers s.e.n.c.r.l.
1250, boulevard René-Lévesque ouest, bureau 2800
Montréal (Québec)  H3B 2G4

cOMITé DE véRIFIcATION

Edward Johnson (président), vice-président, avocat-conseil et 
secrétaire, Power Corporation du Canada
Frederick H. Lowy, ancien président et vice-chancelier, Université 
Concordia
Bruce McNiven, associé, droit des affaires, Heenan Blaikie s.e.n.c.r.l.

éqUIPE

La structure organisationnelle de la Fondation est légère et flexible, 
se concentre sur l’exploitation de ses quatre programmes 
principaux et s’astreint à un cycle d’activités annuel soutenu et 
exigeant. Au cours de l’exercice 2011-2012, sept employés à 
temps plein et un employé à temps partiel ont géré les ambitieux 
programmes de la Fondation et cette dernière a eu recours à des 
contractuels pour certains mandats, notamment dans les secteurs 
de la comptabilité, des communications et des services 
informatiques. 

Le personnel de la Fondation Pierre Elliott Trudeau propose des 
orientations stratégiques au conseil d’administration, dirige les 
activités quotidiennes de la Fondation, répond aux besoins de la 
clientèle des programmes, travaille à la mise en œuvre de la 
communauté Trudeau et fait connaître le travail de la Fondation au 
sein du milieu universitaire et auprès du grand public.

Catalina Chew, adjointe administrative (présidence)
Élise Comtois, directrice des services de gestion et des affaires 
publiques
Norah Cyprien, adjointe administrative (communications)
Pierre-Gerlier Forest, président et chef de la direction
Jennifer Petrela, directrice de programmes, mentorat, prix de 
recherche et interaction publique 
Elizabeth Rivera, adjointe administrative (programmes)
Josée St-Martin, directrice du programme des bourses 
Mélissa Vincelli, agente de communication 

AUTRES MEMbRES DE L’éqUIPE

Aurélie Collet-Garand, stagiaire, appui aux programmes (été 2012)
Lyne Pelletier, adjointe administrative (présidence) (jusqu’en 
décembre 2011)

La Fondation Pierre Elliott Trudeau

1514, avenue Docteur-Penfield, 2e étage
Montréal (Québec)  H3G 1B9
T. 514-938-0001 F. 514-938-0046
ftinfo@fondationtrudeau.ca  
www.fondationtrudeau.ca
Twitter : @F_Trudeau_F  
Facebook : /Fondation-Trudeau-Foundation

NOS PLANS POUR 2012-2013

À PROPOS DE LA FONDATION

Nous avons l’intention de 
sélectionner jusqu’à quinze 
boursiers, dix mentors et 
quatre lauréats Trudeau.

Nous planifions d’organiser 
huit événements Trudeau et 
de soutenir au moins deux 
autres événements d’interac-
tion publique. 

Nous allons, entre autres 
dossiers administratifs, 
entreprendre l’évaluation 
périodique de nos 
programmes, assurer la 
transition vers la nouvelle 
Loi canadienne sur les 
organisations à but non 
lucratif et examiner nos 
options pour un espace de 
bureau qui réponde à nos 
besoins.

Nous examinerons les 
moyens d’atténuer l’effet des 
fluctuations du fonds sur le 
processus de budgétisation 
et travaillerons de concert 
avec un comité du conseil 
pour entreprendre une 
campagne de financement. 

Nous cultiverons des 
relations fructueuses avec 
nos récipiendaires, notam-
ment avec le concours de la 
Société de la Fondation 
Trudeau. 

gOUvERNANcE

Les 22 membres assurent la surveillance de la Fondation. 
Leurs principales responsabilités consistent à nommer les 
membres réguliers de la Fondation, les administrateurs 
réguliers au conseil d’administration et les vérificateurs 
externes de la Fondation. Les conseils qu’ils prodiguent aux 
administrateurs et au président sont des plus précieux et ils 
contribuent aussi à appuyer la Fondation dans l’expansion 
de son réseau au Canada et ailleurs dans le monde. 

La Fondation est régie par un conseil formé de 16 éminents 
administrateurs d’horizons divers, qui administre un fonds 
de dotation de 156 millions de dollars et gère un budget 
d’exploitation annuel de 6 millions de dollars. Le conseil 
d’administration a les responsabilités attendues de tout 
conseil d’organisme à but non lucratif. Dans le cadre de ses 
obligations de fiduciaire, le conseil et ses divers comités 
– comité de vérification, comité des finances et des 
investissements, comité d’étude des mises en candidature 
et des nominations et comité de gouvernance – appuient le 
président de la Fondation dans ses décisions stratégiques 
et s’assurent que des dirigeants compétents soient en 
place, que la Fondation s’acquitte efficacement de ses 
obligations financières et légales, que les actifs de la 
Fondation soient protégés et que les risques soient repérés 
et gérés adéquatement.

MEMbRES DE LA cORPORATION

MEMbRES NOMMéS PAR LA FAMILLE

Roy L. Heenan, Montréal (Québec)
Alexandre Trudeau, Montréal (Québec)
Justin Trudeau, Montréal (Québec)

MEMbRES NOMMéS PAR LE gOUvERNEMENT DU cANADA

Patricia E. Bovey, Winnipeg (Manitoba)
Dennis M. Browne, St John’s (Terre-Neuve-et-Labrador)
Eileen E. Gillese, Toronto (Ontario)

MEMbRES RégULIERS

James A. Coutts, Toronto (Ontario)
William G. Davis, Toronto (Ontario)
John English, Kitchener (Ontario)
Ron Graham, Toronto (Ontario)
Louise Houle, Montréal (Québec), secrétaire
Edward Johnson, Montréal (Québec)
Marc Lalonde, Montréal (Québec)
Frederick H. Lowy,* Toronto (Ontario)
Joseph MacInnis, Toronto (Ontario)
John H. McCall MacBain,* Genève, Suisse
Bruce McNiven, Montréal (Québec), trésorier
Robert W. Murdoch, Salt Spring Island (Colombie-Britannique)
P. Michael Pitfield, Montréal (Québec)
Roy J. Romanow, Saskatoon (Saskatchewan)
Peter Sahlas, Paris, France
Stephen J. Toope,* Vancouver (Colombie-Britannique)

* Depuis le 13 novembre 2012
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